
Nouvelles du jour
Attaque allemande en Champagne.

L'action engagée" en -Champagne avant-
hier après midi par les .Uleïnandsacu une
certaine envergure, ils nnt attaqué'les lignes
irançaises au nord de la région Le Mesni.1-
Massiges, siy les hauteurs dominant la -val-
lée de kr Dotfmoise, qui coule, par Tahure
et Ripant, derrière le front allemand. Ces
Hauteurs étalent tomhées aux mains des
Français dàris âa grande offensive du 25
scplcmjirc 1015. Lcs Allemands ont attaqué
le aoâjîur dés Maisons dc Champagne, ait
sud de R «pont, sur une largeur de deux kilo-
milresj -pt demi, ct y ont pénétré jusqu'à
îme psrfondeUT de huit cents mètres. Leur
tut sepihlc avoir été dc s'assurer d'une po-
sition qui kur doimàt des vues dans les di-
rections de J>e Mesnil et de Massiges.

L'affaire s'est arrêtée tlà pour le moment.

... ..... . ¦ * » -.

Le gouvernement anglais va nationaliser
l?s mifièi; ^fciàtime il l'a fait pour les chc-
m 'ms à&'Jcr. ' '¦ :¦

Ce qîii csl digne dc remarque dans ce
projet , que publie le Daily Chronicle, c'est
ijuc les propriétaires dépossédés ne rece-
vraient pas d'indemnité en capital. L'Etat
se bornerait à leur assurer une rente équiva-
lant au revenu qu'ils (tiraient de leurs mines
avant la 'guerre.'

CeUe méthode d'expropriation nc scra-t-
elle ' pas celle à laquelle d'autres gouverne-r
rotnls belligérants Vont èlTe oliligés de rc-

(«wrir , si W guerre Se prolonge ? N'en vien-
dra-\-an _ pas à des formes de dépossession

àes jœticitJiers qui se rapprocheront singu-
lièraneti de la. grande expropriation géné-
rale r£v£e.pàf"Je^ ^leçtivistes ? Déjà, en
Angleterre,., certaines catégories de ;cohtri-
tmables doivent verser au fisc la moitié da
Jeur revenu. C'est presque de la confiscation.

• • .
Lc .Rekhstag aWeniand , qui se réunira le

22 févyeç, .Sera^î d'un projet d'institu-
lioa de nouveaux impôts, doiit le produit est
évalué à plus d'un milliard de marks.

Les compagnkis de transport , l'industrie
charbonnière et . ies particuliers seraient at-
leinls par les nouvelles mesures fiscales.

" ,.
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La Chambre italienne va prochainement

reprendre ses séances, ll semble que la nou-
velle session sera calme ; pourtant , les amis
rie M. Salandra s'agitent et lieraient des con-
ciliabules. On annonce que le député Grip-
po, qui fut ministre de l'instruction publi-
que dans le .-ministère Salandra , attaquera
le ministère Boselli, en particulier de minis-
tre, de l'intérieur, qui est déjà le point dc
mire des partis interventionnistes. L'cxnmi-
nistre sera le porte-voix de M. Salandra
mécontent d'avoir dû quitter le pouvoir.

ïl se pourrait que la réouverture de la
Chambre ménageât quelque surprise. Lc
Mat in de Naples parle de « lia reserve étu-
diée , dc l'attente vigilante et des sentiments
d'incertitude » que l'on constate parmi les
ri&putés. . . .

Une chose certaine, c'est que les manœu-
vres politiques n'influeront cri rion 6ur ^at-
titude dc l'Italie en face de la guerre euro-
péenne. M ne s'agira que de pure politique
iuiêrieurc. " -

- ¦•-- •

On croit que, avec le rocnUement forcé,
la milice''^polofeus* pourrait atteindre
'Hfeclif " d'un muEion dîuianmes. Com-
»«, dans l'état, transitoire des choses, il nc
PÇ«t être fait . application du service obli-
gatoire , on ignore ce que produira le recru-
tement ¦"¦. . »' -

A l'armée polonaise incombera la garde
f'u pays. Elle n'ira pas combattre hors des
ironiières de l'Etat, aux côtés des armées
austro-allemandes. Mais, en relevant de
leur faction dc nombreuses forces ' alleman-
''£s ct autrichiennes immobilisées dans le
royaume, elle procurera indirectement un
surcroît d'effectifs aux empires centraux.
" y a encore pas mal de gens, entre le

™in et l'Oder, pour faire peu de cas de cet
svaittage et pour trouver qu 'on aurait-mieux
Wt de garder la conquête. C'est là, notam-
"Wnt, le sentiment de «U-\ qui souhaitent
'•"i raccommodement * avec la Russie, pour

diminuer le nombre des ennemis auxquels
les empires centraux ont affaire. Dans 'leur
jwnséc, la Pologne aurait justement pu faire
les frais de l'arrangement, II n'est pas dit
que ces gens aient perdu tout espoir dc voir
les choses finir par là.

Ce parti a des appuis en haut lieu. O.i
prétend que Je prince impérial compterait
parmi ses patrons. L'ancien chef d'état-ma-
jor Falionhayn en serait aussi. Dc môme
les Tirpitz, les Reventlow et tout le groupe
de ceux aux yeux desquels le principal en-
nemi esl ù l'ouest : le parti agrarien et celui
ne la tiaule banque, les barons de 1 indus-
trie et du commerce international.

Les promesses de restauration de l'Elat
de Pologne ont été mal accueillies encore
par les tenants du hakaUsine, c'est-à-dire
de la colonisation allemande et de la ger-
manisation dans les « marches dc l'Est ».
A ceux-là, il allait très hien que les Polo-
nais d'au delà dé la frontière fussent aussi
malheureux sous Je joug russe que ceux
d'en deçà lc sonl sous le joug prussien ; ils
nc se soucient guèrfe que ces derniers aient
pour voisins des frères de roce émancipés
et dont le sort leur soit un objet d'envie.

Cette appréhension leur a même inspiré
un projet dont on goûtera l'ingéniosité. Ils
proposent que ies Allemands fixés dans le
royaume de Pologne restauré rentrent en
Prusse et que, en échange, les Polonais de
Silésie et de Posnanie quittent la l*russe
pour aller se fixer dans la Pologne indépen-
dante. On aurait ainsi enfin la paix dans
les .marches oriçnlates et la germanisation
de ces contrées s'opérerait d'un seul coup,
sans heurts nFaCc'rocS T Lts auteurs de cc
beau plan n'oublient qu'une chose : c'est
que, s il peut nen pas trop coûter aux Alle-
mands de Pologne d'abandonner un pays
qui n'est pas le leur, il en va tout autrement
pour les Polonais de Prusse, qui sont cliez
eux.

Il faut espérer que dous ceux qui déplo-
rent des engagements pris à l'égard de la
Pologne en seront pour leurs regrets çt que
ce qui a été fait restera acquis.

M. de Bctlimann-Hollweg et Guillaume II
ont cu, jadis, leur poussée de hakatisme.
Le discours de Thorn est resté célèbre, et
non moins 'la dépêche par 'laquelle Ile chan-
celier avait encouragé ÏOstmarkenverein à
poursuivre son œuvre de germanisation.
Nunquam retrorsum, « pas de retour en
arrière *, avait télégraphié M. dc Bcth-
mann-Hollweg aux pontifes du hakatisnic.
Espérons que ce mot d'ordre deviendra sa
devise dans un sens meilleur.

»' . * •
Le correspondant du Dziennik Poznanski

de Vienne communique de source bien in-
formée certains renseignements sur la situa-
tion parlementaire en Autriche. Certaines
rumeurs sembleraient expliquer pourquoi la
question de l'autonomie de 'la Galicie reste
stationnaire. On dit notamment que les mi-
nistres baron Schenk, baron Handci ct Hus-
sarck ont été chargés d'élaborer le projet
d'une nouvolle constitution pour toute l'Au-
triche. Le Reichsrat ne serait convoqué
qu'après la publication de 'la nouvelle cons-
titution , à laquelle fl'wropcreur prêterait ser-
ment en présence des deux Chambres. La
nouvelle constitution comprendrait égale-
ment l'extension de l'autonomie galicienne
dans des proportions, parait-il, plutôt res-
treintes. Cela expliquerait aussi l'ajourne-
ment prochain dc \a session parlementaire.
11 ne saurait être non plus queslion d'un
régime non parlementaire, car l'cnipercur
lui-même avait nettement accentué ila né-
cessité de la collaboration du Parlement.
Mais une nouvelle constitution ne sc fail
pas d'un jour à 'l'autre.'

La commission politique du .Quh polo-
nais, afin de dissiper certains malentendus
ct d'élucider certaines questions cn suspens,
a demandé au .ministre des affaires élrangè-
res, le comte Czcrnin, de lui accorder un
entretien. Lc comte Czcrnin avait invité la
commission -à son bureau. Cependant , au
jour fixé , l'empereur ayant convoqué inopi -
nement lc comte Ciemin chez lui, celuh-ci a
demandé à la commission, par 'l'intermé-
diaire du comte Goluchowski , de choisir un

autre jour. L'entrevue a été définitivesncnl
fixée au 21 février, et, dans les cercles polo-
nais, on y attache une grande importance.

•. » •
Le journal polonais de Moscou Gazeln

l'olska. ' organe à tendances nettement rus-
sophiles, dans un véhément article de têle
intitulé : « Les paroles et les faits », flétrit
sévèrement les agissements vexatoires des
autorités russes à l'égard des Polonais ct
les mesures restrictives qu'on ne cesse de
leur af-pliquer en dépit de toutes les pro-
messes.

An lien do monopole da tabac
Au lieu dit monopole qu 'on voudrait intro-

duire, nous proposerions .le- relèvement .sérieux
des droils d 'enirée sur les taiiacs.étrangeribruis
ct manufacturé* et un iilipût as-ez élevé sur lei
produits manufacturés , du .pays.

(Actuellement , oes droh's sont les suivants :
Tabac brut : 25 fr. les, 100.kilog. ;
Produits manufacturés étrangers :
b) Tabacs ouvré* (cigares et • cigarettes),

carottes, 75 fr. ;
b) tabacs oirvrcs (cigares c! cigarettes) ,

200 fr.. . .
Cela rapporlé ù la ' Confédération environ

3 millions par an.
¦Déjà , on le voit, une bonne mesure finan-

cière serait 'l'élévation dès droits d'entrée sur
les tabacs, manufacturés. Tous -les pays qui
nous entourent appliquent aux .tabacs à fumer,
cigares , cigarettes, dei.droiis presque prohibi-
tifs. Or , voici ce qui . a été payé cn Sui>se en
1012 -

Quali tés Valeur Bomme payée Droit «d
dtelart* : àla Suiise Talorem

Tabac brut 11,900,000 2.M0.000 -18,38 %
Tabac à.fumer .

à priser, à .'
chiquer 470,%j0 Oô.OOO 17.24 %

Cigares 1,240,000 255,000 15.66 %
Cigarettes 2.380,000 563.000 20,36 %

15,990,000 3,163,000 —
¦ 11 ressort de ce >pclit tableau que les tabacs

bruts payent .environ le 18 % de leur valeur ;
les tabacs â fumer cl lts cigares acquit-
lent tui peu moins de droils ; les ciga-
rettes rapportent le 25 % de plus que
les cigares. Eti somme, les produits (manufac-
turés rapportent 923,000 fr . On pourrait facile-
ment les frapper d'un droit beaucoup phis
élevé. On protégerait ainsi le travail indigène.
On procéderait comme font les douanes pour
d'autres catégories de marchandises, tels que les
vêtements confectionnés, qui payent plus que
les tissus, ct ceux-ci, plus que les matières
brutes.

¦L'élévation des dToits sur le tabac brut n'en-
traverait cn rien la marche de nos usines ct de
cos commerces et ce .serait un cncourag*nncnt
pour la fculture indigène, qui ne produit que le
5 % du labac consommé en Suisse et qui, nous
l'avons constaté, va sans cesse diminuant.

l'our l'impôt sur les produits manufacturés
du pays, nous recommanderions un procédé très
cn usage à l'étranger cl qui serait nouveau che*
nous : la banderole.

La banderole est une petite.bande de papier
qui sert (à fermer Jes paquets dc tabac, de ci-
gares et de cigarettes. -

La banderole .serait fabriquée à la Monnaie
fédérale , à Berne, et livrée aux fabricants et
aux commerçants de. gros, moyennant argent
comptant. Aucun- paquet de tabac, de cigares,
ne cigarettes ne pourrait être vendu sans la
banderole ; mais le prix de la banderole va-
rierait d'après le pril de la marchandise : un
labac bon mardié payerait moins ; un tabac
cher, davantage, scion unc ochcBe à détermi-
ner, car l'on ne verrait aucun inconvénient à
frapper cigares el cigarettes d'une taxe de 5,
10, 15, 20 centimes ct même davantage, le pa-
quet. Par le moyen de la bandcrolk , les frais
généraux . seraient (presque snlis, H'Eilad, encaisse-
rait presque sans bour.œ délier. Presque tout
esl bénéfice ct l'on créerai! -3'anmv de fonc-
tionnaires.

L'adoption de la banderole n 'arrêterait pas
l'exiporlation de nos (produits : ceux-ci seraient
libérés <le tous droits. Ce. sy.Oènve aurait le
grand avantage, polir nos agriculteurs, de les lais-
ser se livrer encore avec quelque profit à la
culture du tabac ct, pour nos industriels, tle
continuer à fabriquer Jours spécialités actuelle-s.
.V ceux qui seraient tentés de trompcT, on im-
poserait dc fortes amendes, la fermeture de la
fabrique ou du magasin, cn cas de récidive,
comme on le fail aujourd^iui -pour les mou-
lins ; et l'on aurait ainsi vile raison dc ceux
qui seraient tentés de soustraire leurs produits
au fisc.

Parlant de l'impoâlion des produits manu-
facturés, MM, les «sperts avouent qu'elle pré-
sente mconlestablement de grands avantages.
Dans des conditions favorables, le système de
V» banderole peut aussi fournir un forl rends-

ment , susceptible d'augmentation, et il perm-.:!
également, d'établir une graduation d'après H
valeur de la mardiandisc. Et 'MM. les experte
ajoutent : < En conséquence, dans le cas où
l'on nc peut guère songer à introduire le mono-
pole, parce que celui-ci se . heurte à de tro;,
grandes difficultés dc transition, c'est au *eu!
système dc la banderole que l'on pourra re-
courir, si l 'on veut élab)ir un impôt très pro-
ductif. ?

Daas une conférence à la -Société suisse de
statistique, M. le conseiller d'Etal Musy " décla-
rait, le 24 octobre il 916 :

« .Personnellement , je ne suis poin '.. en prin-
cipe, partisan den monopostes en raison des gra-
ves inconvénients d'ordre politique et économi-
que qui leur sont inhérents. Il est contraire, en
elfel , aux principes démocratiques qui sont à
ia base d; not, institutions et'de ootre fie poli-
tique, d'augmenter indéfiniment, sans nécessité,
te nombre des fonctionnaires. Le développe-
ment des relations tle .subordination constitue
une restriction à -a. (liberté des crtoyens derenus
fonctionnaires. 13 constitu? ebocre un- danger â
un autre pœnt de vue. Permettez-moi de «otrs
relire ce que le Conseil fédéral îoi-meme disait
à cet-égard en 1912. dans un massage r i-r.J :,
la création d'une cour administrative {édérat'e :
« Nou.* n'hésitons pas à déclarer que,â notre point
de vue, la création d'une cour administrative
fédérale est nécessaire. A mesure que t 'Etat mo-
derne étend ie cerefe de sas attributions^ 

que ses
organismes pénétrent , dans-îe domaine rés«rs-«
jusqu'ici, à l'initiative privée, le nombre de set
employés s'accroît dans de vastes proportions,
et le citoyen, menacé dans ses droits individuels
V>ar -une autocratie da fonctionnaires, redoute iea
empiétements de l'Etat omnipotent et éprouve
le besoin instinctif d'une protection efficace con-
tre cette force ennemie. •

i< 1) aube part, ajoutait 01. Musy, >ia suppres-
sion de loute concurrence dans un domaine in-
dustria: monopolisé exdlusk-cment au profit de
l'Elat qui travaille déjà plus cher que l'industrie
privée, constitue uo inconvénient Êcpnomiqtue sé-
rieux. En principe, l'impôt suivant le système dc
ta i . . 1 1 : ¦ -. .  ¦' - combiné, par exemple, avec un \c,-*c*.
douanier Tt*'isé frappant davantage le produit
manufacturé que tes matières premières, aurail
nos préférences. > (Journal de itatittique suisse,
1316. p. 495. Voir aiusi Liberté klu 27 octobre
1910.)

il ie monopole devait élre une soSution iné-
wclaxe, M. Musy proposait une combinaisoii
qui assurait des avantages sérieux ; l'institution
d'un monopole concessionné à une société ano-
nyme dont ic capital serait fourni intégraV;-
ment par 'M Confédération et par les cantons,
dans uue proportion :V déterminer. Une portici-
pation pourrait être accordée aux fabricant:
aclucls. Celle régie combinée serait préférable
cn ce qu 'elle réduirait les inconvénients écono-
miques dérivant du monopole. Cotte formulî,
ajoutait ''honorable -conférencier de Zurich, au-
rait le précieux avantage d'être kitégmScmcirt
dans l'axe de motre tradition historique, puis-
qu'elle suppose la coopération dc ùa Confédé-
ration et de.s cantons, ces deux grandes farces
«tant IVrarcnoaieuse r . . __ :_. :. . .. ( ! . . .> doit assurer
il'as-enir politique rt cconomiquo de noire povs.

L. G

Parlemeotairet français en Italie
Milan, 16 février.

Le Secolo est informé dc Paris que les mem-
bres de la .«ection française du Parlement inter-
allié partiront aujourd'hui même (16 février)
pour l'Ilalie. lls se rendront directement an
grand quartier général italien pour faire unc
visite au front , laquelle durera deux ou trois
jours.

Les parlementaires français se Tondront en-
suile à Rome, où ib ec trouveront pour la réou-
verture de la Chambre et où ils seront reçus
par le gouvernement ct parieurs collègues du
Parlement italien.

l.a délégation française ' est composée de
30 dépulés ct sénateur». M. Clemenceau dcvail
y participer, maif son élat dc santé ne lui per-
met pas d'affrènler un aus» long voyage. U
sera remplacé jxir Al. Franklin Bouillon , qui csl
chargé d'offrir i ia miariripatiW dc Rome une
a'fguillc mutilée de l'horloge de la cathédrale
dc Reims ct une pierre du fort de DouaumonI,
pour êlre conservas' ou:Capitole.

Distinctions honorifiques
Sur la protpositkxf de M. Boselli, présidenl du

ministère , le roi d'Haïe a nommé Mgr Rossi,
archevêque d'Udine, grand officier delà Cou-
ronne d'Italie.

On sait que Viclor-Emmanuel et l'élaljnajor
italien ont leur quartier général à L'dine, en
Vénétie.

ï,e roi d'Italie a en outre nommé le dépulé
catholique Camcroni commandeur de la Cou-
ronne d'Italie. M. Camcroni , qui s'est distin-
gué par soo ftclivilê Infatigable- tin faveur de)
oeuvres de guerre, représente à la Chambre
l'arrondis-semont de. Ttéviglio, , dans , la pro-
vince de Bergame.

La guerre européenne
FROHT OCCIDENTAL

Journée da 15 lévrier
Ccrannu-xqué français du 16 février. *à 3 h.

de l'après-midi : "*"
Aa nord de PAvre. un coup de main, des Al-

lemands sur un poste frdiiçais près de Fati-
quescourt a échoué coaiplèùmenl.

En Champagne, lr bombardement allemand
lur le fronl Bulle da Mesnil-Maisons de Cham-
pagne a pris, dans faprès-midi, une intensité
erîrêtne ' *:

Vert 16 h., 'à la faveur de -Tezploiion de
p lusieurs mines, les Allemand * ont réussi d
pénétrer dans un saillant à Vouai det Maiion-,
de Champagne, au nord de la route .allant de
ce point à la Butte du Mesnil. Les tirs de bar-
rage ef ies feuz de flanc des Fronçait, liant (a
région nord de la Main de Masilges onl'infligé
aux assaillants des pertes élevées.

La lutte d'artillerie a repris dans la matinée
avec violence dans cetle région.

Grande activité des patrouilles en Wbiiire,
au cours de la nuit.

- * * » - . '-
Cctnannuqué at_«naml du 15 lévrier :
Groupe d'armées da kronprinz Rapprechl :

Aa nord-ouest d'Armenlièrei. aa sud da pa-
nai de La Bassée et dans ta région de 'la Som-
me, l'activité de l'artillerie l'est' accrue jusque
dans la nuit.

'Des rassemblements d'infanterie. ' ennemis
dans les tranchées au nord a".Armentiirei, ù
t ouest de Lens et . sar les deux rivet de FAn-
ère, ont élé pris sous notre f e u  de destruction ;
c'est pourquoi les attaques n'ont pa se déve-
lopper. . . .' . '

Groupe d'armées du kronprinz : En Cham-
pagne, au tud de Ripont, après une prépara-
tion efficace par l'artillerie et les lanté-mines,
une attaque dc notre infanterie a été elfectuée
avec prudence t\ énergie .et a . conduit d . un
grand . sucées. Nous avons pris ' tfasAtùt ' t\n.
Champagne et sur la haur::.- îô.; r - r i r c  l i -
gnes ennemies sur Une largeur de 2CO0'thètres
et une profondeur de 800 mètres. 21 officiers
et S37 hommes ont été faits prisonniers..'

Nous avons ramené comme butin Î0' mi-
trailleuses et un lance-mines. Sos perles sont
minimes. 7-ej Français ont au<]tnenfe' ltt leurt
par les conlrc-attaques inutiles qu 'ils Ont ef-
fectuées hier soir et ce malin contre tel posi-
tions que nous leur avons arrachées. ,

Sur la rive occidentale dc la Slosélte, au
cours d'opérations de détachements de recon-
naissance, nous avons ramené li prisonniers
provenant la plupart de fa troisième ligné 'f r a n -
çaise.

Joaznée do 16 tenter
Communiqué français d'hier vendredi, 16 -lé-

vrier, à 11 h. du soir :
Sous avons réussi plusieurs coups de tnaln

dam la région de Berry an Bac et en-Argonne,
et ramené, une trentaine de prisonniers. • .

A l'ouest de Maisons de Champagne, la tuile
tTartillerie s'est poiu-sniine aste: c.- t i i - r sans ac-
tion d 'infanterie.

Lcs tirs de nos batteries lourdes ont -provoqué
l' explosion d' un dépôt de munitions, à Manr *
(près de Tahure).

En Lorraine, près de Nomènu, une recon-
naissance allemande a été surprise par notre feu
tt dispersée, abandonnant plusieurs cadavres sur
le terrain.

Lutte d'artillerie dans la région de Louve-
mont ct dans les Vosges, au sud de Sainte-
Marie . Dans la matinée, une pièce eniieiiiie: à
longue portée a tiré pluiieurs obat dans la di-
rection de Sancy. ¦ ¦- . - . .  

¦
• « *

Communiqué anglais d'hier vendredi, J6 fé-
vrier, à 8 h . Vi ra*i. du soir v. - - - .. - .
.Vous anon* pénétré, au cours ; de la nuit,

dans les tranchées allemandes au sud-est de Sou-
chez , faisant 11 prisonniers, sans subir aucune
perle.

Vn détachement ennemi, qui avait réussi à at-
teindre nos lignes, aa débat de la matinée, hn
nord-est d'Armentières, a été aasiitét ¦'rejeté
après avoir subi dc nombreuses pertes.

* * *
Canimunique tallratiand d'hier, vcadmfi' sfcii
Aucun événement important.

M. Ford et les neutres
Berne, 16 ffoii/u:- '

Le groupe suisse dc ta cwnJcnencc des atfl-
tres de -Benne, LA Haye, .>:¦ • ¦¦k)w. '..:-. . canuuiaii-
que que. ensuite idAs diffèrej^s qui po c;..:
prodtlits entre l'Amérique et les empires cen-
traux, M. Henri Fard a interroopu S'acSivsié
en faveur de ki paix, qu'il cuCmctenait dam les
pays neutres.d'Europe et qu'il n rdàsi Ja Mib-
s-eutoon qu1!! oooarda'lf à ta conférenco *iw>
neutres.

Cependant, îe comité central de . 3a looofé-
rence o déicide à 3'nnâniinilé do pén^tvètw >àat\'
son cravre de propagande «t do continua :>es
travaux entropris dans ce sens en Dœnttwark,
en HcCimde, en Suitde et en Sufcw,'' : -. i •



Le Pape et les Lithuaniens ^T
Rome. 16 février.

Stefani .  — Le Pope « envoyé « IV-Wque de
H I .M nu vingt mi-Ile francs pour secourir ïes I.i-
Ùuaruens. Il a «tttori.sé {'épiscopàt "JUuianien à
adresser un «ppei à l'épiscopat du inonde enUtE
pour que, le 20 mai prochain, datis loutes ks
églises catbciitjues, soient faites «les prières cl
recueilli de i'argeit; KU profit «ht peujiV lithua-
nien.

Le blocus sou a-marin
Bateaux brésiliens

Rio-de-Janeiro, 16 février.
Trois bateaux brésiliens "ont pris la mer à

destination de l'Europe, depuis la déclaration
du blocus allemand.

Les navires coulés
Chruftante, 16 /entier.

(Wol f f . )  — Le consulat de Norvège ii Bor-
deaux a télégraphié au Département du com-
merce que Je- vapeur Progreso, Ae 1620 tonnes,
a été coulé. Le capitaine et l'équipage soul
fauves.

Gateborg, 10 février .
( W o l f f . )  — Le vapeur Adolf ,  de Gçeteborg,

jaugeant 835 tonnes, a été coulé près des iles
Qijtney. .L'équipage eat sauvé.

Barcelone, 10 février.
( W o l f f . )  — Des matelots arrivés d'Alexan-

drie annoncent que, du 20 au 20 janvier, deax
•vapeurs anglais de 10,000 et 11,000 tonnes,
transportant des céréales, ont été coulés devant
Je port par des sous-marins.

Cagliari, 16 février.
i.S h-Jaiii.) — On donne les détails suivants

sur le coulage du bateau américain Lyman La iv,
dont le commandant a fait un rapport à la ca-
pitatnanie dii part flt au (Consul! bfiannjque. le-
quel est chargé de la gérance du consulat amé-
ricain en l'absence du titulaire.

Le Lyman était une goélette à qualre mâts
inscrite nu département dc New-York ct appar-
tenant à kt Société de navigatioo « Company of
N'ew-York i. Elle avait uo "équipage de douze
bommes, dont dix Américains cl deux Anglais.
La goélette allait à Païenne et était chargée <k-
pièces de bois pour de petites caisses d'oranges.
A septante milles du cap Spaxtivento, un sous-
snaa-in app3irut soudaiacmen-f . ûornaia le navire
par yxsx coup dç caro» de stoK>cr. Après avoir
demandé des renseignements au sujet du navire
et *tre aÇé' tl sep bectd, Ile coammuidaia du isaus-
nurin autorisa le lyman i poursuivre sa roule,
ma is, comme le baleau allait parlir . le capitaine
fut sommé de Ifairc «IbfiencCrc J équipage «taras !e>
chaloupes , lc bateau devant être coulé. L'équi-
page prit alors place dans un canot automobile,
et la cbaloupe sc dirigea vers Cagliari, pendant
que le navire élait détruit au moyen de bombes
ïCatt&s là Tûti/térieur. A Cnjf.xd. l'équipage a
iU l'objet de soins affectueux de la pari du
commandant du port et du coosul brilannique.
O» Va -ensuite dirigé sur Home,

Londres, 16 février.
Le Lloyd annonce que Oe vapeur Margarila

et le chaDulietr Ashuold ont été couTcs.
Londres, ld féoricr.

Les vapeurs angiais Groenland, Lonscar -"t
Kyanlte éft Ce (dialuik-r Bervoirrastle oral c'a
couflés . (L'équipage du Groenland ia islé sauvé.

Palma-dc-.tfe/orque, 10 f éoUer.
Le rapeur ita&cn Ocean ia a élé coulé- L'é-

quipage a&é saurvé.
Ber li/i, 10 février.

(Wolf f . )  — Un de nos sous-marins a de nou-
veau coulé, dans l'espace de vingl-qualrc heu-
res, un croiseur auxiliaire de 20.000 tonnes,
deux croiseurs auxiliaires ou vapeurs-transports
«le 13,600 lonnes tbacun, et un vapeur de 4WM
tonnes, soit un total de M ,S00 tonne*.

" Stockholm, 16 février.
(Wolff .)  — Le bruif court que cinq vapeurs

suédois 'partis d'Angleterre avec du charbon , i
destination des ports suédois,' oiit été coulés
dans la zone bloquée de la iner du Nord.

IL Y A UNE ANNÉE
17 l é v r i e r  11116

Chute d* la place forte turque «l'Erzéroum. Les
Russes font un butin de 300 canons.

(Tension entre la lloumanie ct les empires cen-
4roHX au sujet des marchés, dc céréales.

£n Albanie, sur le littoral , les Autrichiens occu-
pent Kavaia, investissant ainsi Durazzo.

18 'Mvriei 1918
Dans les (Hauts-dcMeuse, les Allemands font sau-

ter uue partie de la Jiautcur dc Combres.
L'Entente notifie â"; là GK-co J'ootnipation mili-

taire de tous Oes chemins de ier el 'téiégrajibes de
Tliessalle ét de Morée.

La fin des Peanx-Rooges
Du rapport récent de M. Caton Sella, com-

missaire dos -, « affaires indiennes > aux Etats-
Unis, il ^Ttssprt que, an 1912, 160,000 l'eaux-
ltougcs avaient abandonné leur coslume tl j
sauvages pour prendro l'babillcmcnt desblanes.
Ce chiffre s)«lç_ve aujourd'hui â près de 200,000
'soit la forte majorité des-premiers Ainéricaiin'

dc l'Amôriqu?). Lc 30 % savent lire cn anglais.
Au point dc vue économique, ils arrivent aussi
à une situation encourageante. Us deviennent
dc bons àgricoheufs. 'Il ne 'ifaudra plus • bien
longtemps pour qu 'il* disparaissent au poinl de
vue clbniquc, ct se fondent àvee le Teste de la
population dans cc grand creuset qui s'appelle
lex Efttt̂ -fnls d'aujour d'hui.

Crédits demandés
Paris, 16 f  évrier.

Havas. — M. ilibot tt déposé à '<& Ctanihre
un projet do ioi parlant ouverture de crédite
(provisoires peur îe deuxième trinnetlno de 1917.
Les. ott&K-s dcmawdâ.ia«eign>ent9^7-1.302,992f.r.
pour te budget général el 920,710,702 «franc»
pour le budget annexe.

les prêtres français aux armées
Lattre da Mgr Baudrlflart

Mgr Baudrillart . recleur de l'Inslilu! cafli».
lique, a adressé "û AI. «le JJmnatrzuUe Oa lotît*
Suivante :

l'ar is, 0 f évrier.
-Monsieur ci ifaràs huuoré colique,

Je ne doute pas que vous n'interveniez au
•Séian-t, comme M. Gwussnu ïo ifait A Ju Cham-
lire, au sujet «.tu ttt'.s'.e «mwïileanertt SixJe-
Queuin.

Voit» n.- sauriez temp ioiî ler «tnr Be lenribie
préjir.ltoe que lïî wpîiaii «I* JÏKfiite volé pir
lu Cliambre jport«ra à noCre rause auprès de
tous Sas (peuplas.

•Vetw oorniâtesez asxi le ipôinèXiioë et v
courage de nos praires; Ue Sénal les ranaalt
¦usez pour me pu, pMMr qu'il n'ixgute pouc
rus de sauvcgâninr' 'Seur <w, d'aïlleiir; si
souvent eilttasôê' (<tai»s fle .service 'dos bra.i-
EàtsUMt • -

Si la loi est votée lelle quelle, ils feront leur
devoir .jt-juent où û'is senor..: envoyés.'

fl s'agJi de' toe qui ei;rparilto au Uehcra «ani-
me l infentioji du PnrSésnent français. Osrf v
v«va un retour offensif Un •vie:.' jâpjffl «pu -noii,
a laùl ai sévtSxrmcnt juger.

Ces jours-ci inêin'e, je recevais , coup sur
?eup, dieux i' idlrtJi d'au» ipuliâcisle lrè_. UU Li!i
gcj. -d  ̂ reX-^on ipmomsiîaiite, rcvraiu ' dejAiHi
peu des E6a%s-Un«s- ; il «œ prieti itïslaa»n*\i!
de (Isavaiiter ù J'oigiuiisit-on id'une imiisioii
cathoaique «otCûiasIàpie, *T»axips«c mcane
peur M-e. çHSBU payi, Joui ies moilDe.umi dlénieiii!:
uo^«nt u il esprit dus alfairos mu esprit, oui
amfcjtàsiie relc&nix ta pnen-cmeii. Il avi.ul:
ecoslalé que. aux yeux des ' Américains, iious
êSoni If peuçf.e sans vroyaocos ; 'et icotte ' «pi-
rùon arrôMit . le imouvcmeà:. vors nom* d'une
très grande partie de Ett soâ-élé.

Ain-si, Ce isoir tnQme cli voie dc la Chamibir ,
ce piAEcifle ai'écrhit une Uoltre ttfsoJée paira-
phnK_aiU ki •froccCsc de TaOcwawI : - C'eik;.jilhti
qu 'uni ' crSne, ' c'txii «ime- 'Êu»!*' » ct. ajonlànl " :
' .M-ilheupeuiiancnil, ' -«vs ' Tantevià .. v.Vii J i
I'"ranice tnii ies' eszie '. »

¦V«ui (£)»-«« qudu cîiîoirls a Iaks le Cbmitè
de (SriOpagande qus j'ai csi C'-hojineur ' de Ion-
dex. Ot dont vous ôifx numUire. ffOUr ramew*
l'opkii-on das cOasrxs c<Bi__¥a-vatrioes et reîi-
giemses â notre bien-dfené pays.

Même si - la ' dino&sûjion '<pâ concerne ies ce-
ciésùtttEqucs affitetés pair la C-oi de 1889 au ser.
ricc .sanitaire «sa vo4ée, nous ix_ini)ùtù«r<)os no
lrc oeuvre, mais «lans «pielles conditions ! "

Som «maries «tans Jtt '.aitu-ateon dyhcmmc>
qu'en total» à porter tine charge et qtti te veu-
lent,' imaés à qui, aiu ipi<éaitKe, an a kttSSé lis
bras. V ¦ 1— .

Rapsort do M. Cheron «u Sénat

Dans son rapport au Sé.iaî BUT le projet de
révision dit, irefommés «̂  ext̂ niilés, M. CHérom
a été amené ix partî.r dC-s cciiésiiuvllquo-, «jue !:¦.
Ici Air 15 juïlct 1889 avait yenJês "Suas te
for.-nai_ia.-B sanflairos "et «pic rànéntiemenl
SixIe-iQucnin, adoplé par la Chaiiilire, met dans
les formations comljaCTjiHes.

Pour éviter lout !-ct34d 'aans l'adoption cle
Ca Ooi',' Te niimstee de Ca guenre a djcidé de dé-
niander à la coromission sénaton-jale de n 'ap-
porter aifcane mokliifiea<'icni au ieiolé vcAiê par
la Chambre. ÉSfe n'a donc eu *-u~à B%w_E_nor.

Jra.B M; Ch-nron -i tenu ii fcieii pr-éciser Va
siluation: et à reti.'J.re un banmago .publie Otra
eKÎésiasliqucs. molfi&ds.

« Là cointnisBion , a-d-iû «iorit, n'eirtend don-
ner à sait vole aucun car-artôrc de suswjon
contre ici personnes visées «lans Ca tl«sipo.''i'Sou
tKMïkuincllc demi i3 s'afllt.

«' Depuis Se dfibut «te Ja -guerre, los rnembros
du riU-rg,'-, Ces irS>Û5trros «Ses divers cu&l'cs, conn-
:ne toalvii les attires iraî̂ -gari'os *fe oitoyens , ont
eu une aiït-itiKle digne «los ' ipCus srandi «Toges.
Dis ritigieiix votit irêy-erms de ilïi;rctng.tr pontr
tW>-Kdre ' la (France.

Los eccléila'stripies qiii me «devaient poinl
de l'arJÈclc 23 dc ia W tl" 'ô juilot 1889 —
(S' il? étlienS fort nctmbraix —' se swret rencon-
trés ' «lans fis te-aaichées en-oc «os braves ios-
Ibuleuxs dont 6'hérobene hotxuena à tout ja-
mais' ItHc-u'œ H la tnJicm. Heonicou-p nie prêlres
ont «lié tué» ^oCTcusctuienit ù remuant.
' « Cçux «pii élaient vi*âs par J'arfâdi; 23 on!

folt teur d.- .vo'i? dOSa tei ambuienros ou Uaiîs
Jos lî piiiîw.c. Ih ni' ttéroaJAfcnS ni ewoeptiôrt,
rj'i tfayeur, iti .priviKige. C'esd dans oi« «npni:
«pie ln commission, <jui ne JKII I <JUC défendre
— ki «siirciie sar tes autres iwùids — Eo prin-
cipe de IVgalSlé das (charges nâiilaàros, uicceple
ia dlvjiosifUoii ^xapctsée, en î'risnant au aniiti-i-
tre de la gitenré. xéapàmSiUe. <hi bon 'fonoUon-
iKimçnt dc Pinméc. îe isdin d'en faiire une 'équ i-
table appJicalion. »

Nécrologie

Octav» Mirbeiu
On annonce la moit d'Octave MIrbcau.
Octave Mirbcau élail néen  1850, û Trévières, dam

le Calvados. II avait fait ses études au collège dos
Jésuiles de Vannes.

U avait débuté «lans 'les lettres et publié divers
romans.

Mais c'est par le lbéôtre qu'il sc fit surtout conj
naitre. }A* .Mauvais Bergers (cinq acles), les A f f a i -
res sont les af faires , le Foyer (comôdie en quat re
actes), sont parmi ses principaux succès. Il Allai]
partie de l'Académie des Concourt. '

C'était un liltératcur violent ct souvent immoral.

L'AVANCE DE L'HEURE

La Chambre française a adoplé, bier, (vendredi ,
le -projet avançant de 60 minutes J'beirrc légale ra
Franco et en Algérie du premier dimanche'd 'avril
au premier dimanche d'oclobre.

L'horaire dïté pour 1917 commencera, eu 'Alle-
magne, le lfi avril , < _ 2 li. du malin , el se terminera

le 17 seplembre. il 3 heures du malin. J.'lii-iire th
tr&udtVan vour • le ¦ passage à l'horaire d'«-lé a 6K
choisie en raison des nècessiléi ilu iervice «les dis
mins tic fer. «Ç- ; 

€chos de par tout
LETTRE DU PO I LU A SA M ARRA I N E

lie l'Illustration :

Volre lettre, chère inatttiae,
Me «lit «jue vous a via l'eafard...
f'*la me fait bien <te Ix peint,
Kt je (vous réponds Mins relard.

Vous souffrez beaucoup « 1 arrière...
C'est encore plus dur qu 'au front î
Mais que voulez-vous c'est la guerre...
1-es AllWtuls sont à «Voyon !

'Vous n'aïez, cela me chagrine,
Qu'un mètre cub' de gar par jour.
Cest pea pour aï la bonne cuisine
lit pour vos bains c'est vraiment courl

Je pourrais, tout îi coup j'y jiense,
(Vous envoyer des suppléments...
.Nous recevons en abondanoe
îles aar . miiis ils .«ont asphvxlnnls...

Vom payai de très fortes, dîmes.
(On va «vous accabler d'impôts...
Un ceuf . quarante-cinq cenlimes,
Douze franc* une poule au pol I

Vous mc dites qu 'il faut vous diallr.
l'our du charbon qui ne brftl' pas.
On augment' le pris du (théâtre
Ainsi qu ' celui des cinémas.

I*s soirs où vous dînez en ville,
l'as île voitures ni d'aulo I
IV ^asit s'écraser eu famille
.Si J'oîi rentre p a r  le ,mftro I

Uvec les luuriusseurs. Jiataillc I
Très chers, les gants et les manteaux !
Vot ' mail se met sut la paille
.S' i l-faut  vous payer deux chapeaux 1

J'uis, on va vous avancer l'-hcuro !
!Ah ! que pénible esl .volre .sort !
Kn songeant à fout ça, je jilciire...
J'en suis triste comme la mort  I

Mais je dois (finir cc message...
Puisqu'il .faul dejjjr jusqu'au bout.
S'il vous manque un peu de courage .
Venez en chercher près de nous !

MOT DE LA FIN

Jr attsses nouvelles :
Les' Allemands songent d .transporter leurs sous-

marins jus que dans les eaux du lac «le Genève.

Confédération
La question de l'heure d'été

Kn réponse i luie question de l Union des
villes suisses , concernant l 'introduction «le l'heu-
re Q'été, la municipalité de Glaris v. répoiu'Aî
négalivcmorii, celte inésure, dil-eîle, n 'offran t
pas d'avanlages appréciables j>our les canlon;
montagneux.

^— La municipalité tle I-ucerne a répondu
négativement à bi question de l'Union des Villes
suisses concernant ' l*iiilrodticlioii de l'heure
d'été

Jiiitr Bacciarini à Bellinzono

On nous écrit de Bellinzone , le 16 :
A là résidence du gouvernement , Mgr lîac-

ciarini a été reçu par les conseillers ilTlat Cal-
lori el Rossi; on sail 'q'ue 'Ic consejller national
Borella , âpres sa maladie, n'a plus repris s»
fondions. L'entretien , ' tlaiis la salle dis récep-
t ions, fu t  1res cordial et a duré environ une
demi-heure. Sa Grandeur a, été accompagnée
au palais par son délégué général, le 1\ fjucchi-
Jii , par l'atchiptetré dort Giorgi, Mgr Tl>rW _ni el
M gr Antognini, l'avocat' Antognini, conseiller
municipal, e! les ccnseiller.s communaux' Po-
nvellh et Ponzio.

INÎgr Bucciarini passa ensuile h l'hûpilal civ.l
de Sdbit-Jea'n , où il eut des paroles de réconfort
pour lotis les malades. Après avoir élé l'-Iiôlc de
M. l'archiprêtre, il visita lc floriwant colii-ge de
Sainte-Marie, «lirigé par les Sreurs de Sainle-
Croix , de Mcnzingen ; l'orphelinat Vonmenllen,
confié ailss" aux Sutura enseignantes, cl le collège
Prnnçols Soave, tenu par les Pères Soinasques.
L'Evêque a laissé partout l'impression d'un vrai
père cl pasteur.

Cf* soir, il «I parti pour le pelit séminaire de
Pollegio (près Biasca), qui compte une cin-
quantaine d'élèves. Nous avons dit «pie Mon-
.seigneur Bacciarini avait été, trois art?, direc-
leur spiriLucl de oc petit Séminaire, avant son
entrée dans 'la Congrégation des Serviteurs «ld
la 'Charité. - ai.

A propos d'une annonce

L'a Gazrlic de iMUsanne ttjtmll voulu faire «i-,
la iniH'crilé Idaps nos cdloiinns. no«s ii'avxnfi
pu notas -jxrèJiT .-'i is-w» «Jtsir «-8 avons refusé «es
annwaMîs. La Gazette sien plaint flt di t  qu'on
reconinaU B;\ noire « lîargéur U'idées ».

(N'oins avons la Huirgéur id'i'iléni dé l'Eglise
â laipicllc nous appartenons, ipas plus, mais pas
moins, et cîSa suffit. Nous sommoi ul\ organe
«le pn-nwilpt-s caili'oCqucs cl non unie feuille
d'atfa£irêi>; et nous ne pouvons Riwer niolre «{tta-
trième poge pour y élXiEer Il 'enscïgnc d'uaie sicii-
son d'où est sortie phis (d'une îiilitaipie edlidirê
K-; irliVs que nous défendons. "

CANTONS
ZUfiICH

Le produit .de l'impôt tic guerre, — La corfl-
m'îHitiii «-hargée de ootiteôler tel «Iiirktraitiotvs
foùteti par tas «in1iril»iuil>les «fat «auton de 7M-

ri."h pour CO-niipû'l de guerre -fétléraï a :1 peu
prin lersiuiiié sis trav.i'Ux. I^i -sotticnë toSale <le
ces dâdtaraCioïM hiSSm-afel A eiiviixm 1" milionis.
Après ici çontrOIt soiré, rkx canunis'.ion a-réiiissi
ii olî Wttc une  cuigmcqil.'il'lcu il- pluis «le 10
luîilicani ««i «lama, soiil ewiron Je C2 °/n . i>a coa-
utitu-licui «iu icatiitoa <lc Zviri-.h serait aima por-
lée à pfms «le 27 snïViotîis el iLeani.

VAUD
Une retraite. — M. Félix Bonjour, conseiller

nalional , rédacleur- cn chef de la Revue, an-
nonce qu 'il n 'acceptera pas de nouvelle candi-
dature ntl Grand Coiiteil , dont il fail partie de-
puis 11)01. ;

La Suisse et la guerre
L« port de (e<to et la Suisse

Dans l'article du Matin sur le ravitaillement
de la Suisse par le port de Celle, il élait.dit :

• Des trains, envoyés par le gouvernement
fédéral, emportent «•<•> marcharitlHes «rt font  la
navH'tle t-nlre Celle et Genève, A raison de trois
par joUr. "¦*

'Le Ma tin s'nppiiipmit .au surplus, à démontrer
que le port de Cette no peut suffire aux ' besoins
de la Suisse. "

Toul eu donnant raison au .Vutiri sur ce
point, il convient «le laire observer que nout
aurions sujet d'être relativement satisfait? si, toul
au moins. les marchandises débarquées «m port de
Celte si l'ad resse de lu 'Suisse y étaient prompte-
ment chargées sur les trains que lés C. F. F.
onl envoyés là-bas ponr lis. IransporAer che?
nous, tirais; ii l'encontre ih- ce que dil le Matin,
uuciiii convoi n 'esl arrivé dc Cello ««Suisse de-
puis le 31 janvier, El.mi lieu dtt» Irois t rains quo-
tiiliêns ilonlt parle le Mu t in et qui étaient la
règle autrefois, ce n'est plus qu'un Irain qui
nous est accordé «lepuis le 12 février.

Musiciens contrebandiers
Après -sa tournée dans la Suisse allemande

sous la direction de IMchard Slratiss, l'orches-
tre ibi Maiiolieim . U y a uue dir.aitic dc joues
repartait pour l'Allemagne. Mais, ù la frontière
les douaniers suisses veillaient. Ils examinerai
les contrebasses, les violoncelles, les trombones
les tubas, que les jnallieureux musiciens avaren!
remp lis dc saucisses, d'autres viandes c! de
chocolat.

Le lout fut confisqué et unc forle amend"
infligée i'i la compagnie.

Les'soldats étrangers en Suisse
La police de Gimève a reçu des ôrtlres très

sévères intertlisaiU l'accès , cn uniforme, sur
le territoire genevois, de soldats étrangers cn
permission. Celle mesure a élé prise il la <le-
mande de l' autorité militaire suisse, ix la suite
d'abus qui se sont produits.
La Suisse et le ravitaillement

du Nord de fa Franco
iLe ravMtefBKnt das pownipos ««cu'pées' <Iu

nord de la France s'ollfocluait jusqu'ici i>ar i'iti-
Ifrmédiake d' un comité lii-pano-annéricain. II
îiiul aujourd'hui remplacer les 'Américains par
il'autnèà neutres. La Gazette de Thurgovie ap-
po-enid que da France a engagé, ù cet cfffli , des
pourpoiîef» avec Jn iStr«s<!.

ARMEE SUISSE
D6raig«ioQ da major Ca'pioi

ILQS cS&àars el sotdal» du fcaitaitlon d'infan-
terie tle fotrlercssc 168 apprenidront mvoc un -vïf
regrei Ja «kfiùs-siou nie leur rhrf. ie major
Calipiiii.

¦Le Journal et Feuille d 'Avis du Valais tlit «pic
la r«xm naissance dc scs suliciwlonnés consellera
l'èx'Ctnèilt offljraor <l«s proioéilés discourtois qui
am amené Ka déniisBitm.

A LA F R O N T I È R E
(Ue noire correspondant jurassien.)

Porrenlruy, 10 février.
Je toens tle source kEguc vie foi Ls jumsojgtve-

meiifts suiHani.s. L'n iclia'ngaucffi Ue brigale, en
Ajoie, a im'içesisilé, en; jcwns "donriors, «les moti-
vnmeR'A tle twuipe.s (plus mo-mlreux qu 'à l'or-
ditiaire. I l y  en'a - cw, itoWaannKettt. dans ta 'piar-
lie Var'enUile '«tu «Usdifat tiii P«jixDnlruy, ù (prox,i-
inité «le lia fircjiliiire lafeaCnmiie ét y« kn région
occupée 'par lies vVIlcMiandis. L'aclïrrit'é ihiifiibtjiirc
du (CÔiSé SMJfM n !P»(t>voqué quelques inouve-
menls «las 1iroa»pos al&îmiaitdta •": les -postes dc
UrcxHa au lasgûj. «urt w!é rcnfonxTS. iMcunrcidi
soir, inol'Smmenii, ide nojulc-inix -scfldats al/Ti--
iniuidi «ovil amvi'-î «iuw fa f n a w t s  -idài!ie.î' de
noire iTTOiittt-re. CVlaneult <fcs jeunes ££œ : <fix-
hui! a'rïs enwrori. IlU» faisarfenl -peine « voir. !>'.-
d'isent miampror «lu .néc(«*aiitv. l'ne fins par Je!
maine (scttlJetnienS, Sh m-angenl idc ia viuiïde
bouillie, <!«*> jeunns scfidaits «ml étlé nu J"ron !
et sont, en ee momenl,'ranx-ués ù l'arriiirc pour
te Tepas.

iL«* scfiilals en question «» pirknit nullle-
ntenl d'uue offensive sur Bdlforl . ù «JUCT Croienl
ccillainos pertsonnets. 'I'ar -contee, s'is j-eJoiitenj
uae allaque trjlnçaiie en Alstice. lîs (craignent
DSs Firançais et — «e qui est le plus étonnant
— Sos SM-fics. li~rs lue dcniamlenl si noire pays,
à cause '«fe Ba guenre tsoaïs-mrarinc et tics pro-
IcstaBiolis «le tous "Des neuhrtB. aie' va 'pais faire
cause ' coonimute a«ic fe, Alllîi's! itcs moindre ï
motivomcrils nnKïairns dans notre région Jron-
tîàre los mquiiétent.

lis onl i-tâvôjô leur *liriiRc isiilualiom i «tes fan-
tassins el à duv. nloïKBiisTs isufaîcs.

Aujourtl'hu'i, un cngagenieirt a «lu awir lieu
stra 4 heures ^u •miatiji, am ŝ il-csl 

de 
S(ippoi.s.

Une formèdabfc «stnonnadc a élé enlénlitiw, res-

sraulfc-iirt à am tp *tU- Uninragv. Itas piwis f nil.
çsH>e», enlre autres. 1'tr-.\t«nl Aepwis f.oiir.
gîtes. 

^ 
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U VIE ÉCONOMIQUE
Explications et instructions officielles

On annonce qne 'le Département fédéral «le Vfo
nomio puliliqii'e; . 'd'aeenrtl avec les gouteracniesu
cnnlonaux, donnera à la population des explicatif
sur la situation àcluclle, et lui dournlra «lea instr*.
tltuu an sujet tics semailles. îles ri-colles, de la Jpi;.
contre les maladte* «le-s piaules, de l'ulilisalioii :,,
iléchcW industrie , 4'exploilnttoii Iles toutbitres. tv,

1̂  DépaNement fadlltW», par l'allocotlaii «le ul
s'idcj, la iwo«luclion îles denrées alimentaires po,
les classes uécessilcuses. .

te m * i*:::: ' : : : . / - :
La nouvelle publiée par le Schwelter Bauer , u'er.

laquelle le Conseil 'fédériil aurait déjà pri* hier , >n
drcill, un nrr«« concernant la limitation do rem/.,
de certaines ' «knrids al'utietitaites, est i-.vet_o.ct-.. (_,
qui est exact , c'est que le Df parlcmctrt de péconooà
puiilique pr«lserilcTa jvrocliainemcnt au Conseil î,' ;
rai «les propo«il(ons «lans cc sens.

— (Suivant la nouvello prématurée «lu Payxi
su lsse, voici les .mesures «le restriction <!'¦¦ -si-mio
prévues : I° Interdiction de consommer «te"Ja ' viâms
dnux jours par stïnaine, les mardi et vendre*
2° Interdiction d'employs-r «le la crème jioiir la f:i
pttrfctioii tle .-«tel» rt nie sivatctuvinUscs ; 3" Héiluc'o,.,
:l fl(J 'grtunmcs de -la portion de iUcrc jvitir le liii (.,
lc café, tlans. Jes . diôtels, restamanls et peiuio_i.
•l° Interdiction de consommer «lu fromage ou ,
beurre aux principaux repas, ces «ieux a l ima ,
étant rés<Tvés au seul premier déjeuner; 5° ln>.
diction de faire entrer «les œufs dans la fabriesti*
Urs pâtes alimentaires.

Cartes et timbres de contrôle
Ix- Conseil .rj-.K.tat de Hiii a élul«ré u» irÈglcaM

di«l>osant que k-s " denrées alimentaires, (ipouc k
quelles ile rntiotineaient a été décrété seront vc;
dues sur présentation de tîm]ires «Io contrôle.

Dans le canton de BiISciCampagnc, Ja «UstrilmCa
des cartes <lc.m et do ancre aura Jicu le .24 fétjis
¦— I^î Cons-il d'état de Cl'ans a deciâe'ïe I- K U.TP.

nient de îa population, pour le riz et le sucre , jin; ,
moven ' tle dimlires' de contrôle.

—. L'A^lminislralion eomniunaîe «le- Bio'K iiifos'
le pultlic qne les tickets «le riz «t 'dé' SttbW stra
«K-livrés à ]iarlir de lundi , la février , «if htftoi
communal. '

Le prix dn bois
On écrit ît la Gazette de Thurgovie que le prii t

bois en grume .(.bois rond) barèse pelit à pelit i
puis le nouvel an. En élé 101C, les spécula!»:
avaient Ja possibilité .d'exporter ces bois avec i
beaux bénéfices ; mais, cn octobre. Je Conseil féï
rai restreignit consiiléruWcment les expor.talioas. :
en est résulté une accumulation de stocks dans li
dépôts , les scieries et même dans les forets, f*
baisse «Jes .prix. La situation nc clKuigerait qa: i
l'exporlalîou pouvait recommencer, ce qui ne sa
ble pas soulia'ttablc , le bois édant assez cher com3
cela.

IA tazatioa ies denrées
I_e gouvernement français a lis^ un prix masbà

pour le lail, Je beurre et le fromage.
La réduo'ioa des chemins à» fer

La diminution du noaubre dos trains, «n PMH
ira probablement jusqu 'au maintien d'un seul lm
quotidien par ligne.

Les journaux à la ration
Le .15 février, îles journaux français ont connus?

à paraître réduits «le la moilié, et cela aura Jicu *¦•¦
fois par semaine.

La rareté des pommes de terre
Un agronome allemand a recherché les eausfse

la faible récoHe de pommes dc torre île l'ait dorais
Son enquête l'a- amené â -conclure que ce n'élail H
la caractère climatcriqne .«le l'année qui a été (¦
du déchet. En eCtct, le rendetueut. a. M$ normal «
même excellent dans des endroits,.mi ii :t f.-iii b
niéme température qu 'ailleurs. Ce n'est pas non lui
lo. tait d'avoir coupé ies (tubercules iksliivés » i'rf-
senvencement ; car on a récollé dans certains cliim-,|
où il avail élé semé des moitiés do tubercules ao'J;'
ct plus que dans d'autres où lc lubcrcuie avait •"
planté entier. C'est «lonc la qualité du tuforculc 'e»-
ployé pour l'ensemencement qui a déterminé lo pi»
on moins bon rendement. II s'agissait donc ' tle ' sin- -'
dans quelles conditions la récolté de 19151' qui ilrf
fourni la semonce pour celle do lOlCavait mûri. O'- J
récolte de 1015 a été influencée par un ulinisseaw:
soudain de larlompér-ature vers 1c 20 septfimliw:
dans toute l'AIlemagno «lu nord, jl a gelé du 21 ai
25 septembre. C'est l'action .de cc wfroidisscoia
sur les tubercules en voie «le maturité qui leur»
t'ait pendre une partie de leur capacité «le t«proi"fr
lion.

La monnaie d'aluminium
J-.es banques allemandes ont reçu, avant-hier, 'i

nouvelle .monnaie d'aluminium, qui remplace le 1*
lou «le cuivre. .. .' — «fr, 

U*» Illustrés et la guerre
Sommaire de la Schioeizcr lilastrierte Zeitung *

17 février :
La flotle américaine Lc procès des sv!Srngi"*<

eiupoisouneuscs. — Une machine française ù tue» "
les tranchées." — Les dévastations sur Je fronl. -
Le convenir du Monl-'AUios. — L'hiver sur le fro;!
anglais.

Ohf croisa ira - BP-rg l
.,iity./, ' ttt,-.i.Xec!:--;.irrr{ tv i - - .-.,- .::<ic.. - i

j^W«6-. " ««¦!¦¦• ii:. «ii '-I '-IL Urintii. •¦'¦:¦•
»Stsa&. u" "'tt''- '- '• iu " '" cir! :i TKÙpB «
aS^^KittUTlI. «uiuu-a 
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z?&t) à i ? $l Z  M I f-*™*, ti ty.iii.1 altit U,a tt lu* tut
r^wplW Bo5' "'*;":' u ,l >*"'•''¦•' ' «I'1

ĝ&T ^ Une tasse "̂ ^OT
Wd-QVOMALTINE%
Il est le 'meilleur dès déjeuners. Il
HL. r Stimule, for t i f i e  ei j fj k
Œ^^tç̂  reconstitue - ĵS&i



FRIBOURG
« o n s i - l l  i l ' l '. l i t f

Sèanee 'in 16?févrtet .  — Ûe OonseU accovlc
-, jj. Jj-nn Aiwermot, A Uruyûres, une patente

' .lutotisaa! à cxeiroer ila 'profession «le -«munis-
^regéanifilro daos le «xinton tle Fu-iiourg.
._ ;l nomme-M. Emile l'eteoud, il Corec'Ars

•Ubtlfns), iiïiÇxioleur xupp^éapt du iMiaiS dit
ccri 'ie de otMç communo.

— Ii «léckle de déli-sTCtr «i Louis Hwmnnn et
;, Joseph Siewii, il Frit»oMrg, un diçfl&ne d'fceii-
Iv-tir et ut»ê «lédaftlicVle soueclage «n liàoompeswc
(i. ,',-w «cle «le courage et %Jil «lévouWncnt, je
¦10 jais-ier 1917.

— 11 autorise la comimme tle Prcz-vem-tSiri-
j m il procéder cl une acquisition d'ImttKUbie.

— U approuve Jo projet «le-foeop»lruo'jk«i en
[/¦ton arewè' *Mi -pont sur Ua -SsitRinc; i&'A « lutod-
tcfleiis » , dans ia commune «le Pflari&tyon , sur
¦
JX roule cnhloaaSc «le Planfayon mi I«K &'oir.

— I> «lécide la mise en quarantaine du gros et
tu.'nu Wtait (espaces bobine, <_rtrine, cafoiaé et
ix*ciw) çcor.-eiwcit du. canton «le Berne.- , en-
suite «lii ¦sigsialinhent d'un cas Se fl&ire aphteuse
dans Ce cantoni -, -

tienne de 1,1 '/> * l'église dc 8alnt-Xleol»i
Le chœur id'hooiïiiki* « La tMutuffile > et tw

,-;;.vei rie l'Oriphtilinalt cxécn&vront demain
18 février , quelques parties «le la messe cn la
de polit, pour chœur ironie avec, ooroznipugiu.--
nient d'orgue. . . . . _ . . - ._ . . •

- i l i s s i i i i i  i - i u ' l i u r i s t i i i i K -

l.a réunion kirts botninos' ei des Asmcialioots
calbcftqu» «km» la saille «le Ha Maison «b; Jas..
fee aura Si eu, dïtmain «Kma-reche, ù 2 heures
Iris précises, cl non tï G h.; coaetxe ceia a été
a-inancé -toiA-dn/buttL . - -r . -

l««aeialion populaire eathollqae MI | .„ C

MIM. ies, imemUns "de-la tsacticâ de Sa vCtfie «le
j-yjKjurçf et «ks f*r«ni5>otnei*s de -jciBwts gens
soot iiïilanumcnt 'priés «l 'a_s>_iiU?r il la irétuicon
da auvres qui se ilienldra «kcnaàn idLîiiïnche,
IS février, à 2 heures, à la -saillie «le Maison de
juJice, ¦SOUB (la «présidence «le Al . 3e «•Juuioi.îH!
I,.i_!Hirïtfft!.

Les rriboarscols au Paint* iv-dérai
M. ItapliacJ Confier, BJosncîé en «toit , de

RtHepxde , a «31é rappelé cérame «errétaine au
bureau da la censure ti Berne, eh twsnji-aconicnl
cio M. Eugène Broyc, «lootour en droit, nom-
mé à la Cégailion suisse à Paris.

v Police sanitaire dn bétail

| Ensuite «Je Il'ioq_«pairi4ion de 2a Rèvre aph-toi.se
I d.um une faille de tex commune «le Neuenegg,
' «îtalrtii <fe Btime, Oe CunKtâî jjl 'Efcrt -roenlt «le
prendre xm arr&té imposait ta «juaranfcrinc sur
¦oui k- gros «t fe mtenu bétail' (proMcnanit de ce
canton.

Colle «piarantaiinc «ist en ouSre «Xcndue aux
troupeau* de tous ks (propriétaires, «fud se trou-
vent avoir dniis kmrs étables, depuis moins de
quinze jours, du bétaili de inéilie-' inrov-eudiioé.

11 CNI bien entendu' que, au vu de ces mesu-
res, 1c Wftuiil bernois «e tpeut (pius être «mené
sur Ees champs «îe fairos de notre canton.

Nominations p o s t a l e s
M. Ernest .Bays, dépositaire i îxaitall et fac-

teur au Bry, a flle nommé buipat-iste à Orson-
nens.

M. Auguste Bertsch y, « Fartttfiny-Ce-GranM,
a «lé nounmp «liSposiftairc ipofetai et faC!eur,-inu
llrv. -

¦ - : '

l.e eanon
On noms «xrit «îe VaUdcreas que l'on a ïrcs

dl-sltnnlement entendu, hier Ofl>rôs midi, ven-
dredi, fes détoaalii-osxs «tu «anon d'Alsace. Oa a
corapté jus.qu'ù 16 conps à^mimrte.  J-'ôdio
du bombardement arrivait '«le ta- dirtusion
IionfcH-DdUlc. ¦ -"

Les " Piastres ronges » on théâtre
Le œltôge Saînl-tM*;li«l a «usislé, hier, û

une roprtï*n*a*K)n sflvéciflïe 'ilos Piastres rou-
îtes. Le.» sci-.ncis pat3B'ftiqu<5 «le ce ' beau dmtnit:
«nt prafohtfc-iraenl 6mu nos icoOégieRî. la co-
m&Jie finale. L'affaire ' de la rue de Lourcine,
a obtenu un grand succès de gaieté.

C'-tWt damaSn. dîinaawhc, et irtarcK. à 3 11.
lue les Noiilihonicns auront le iplajsir dc jou-er
ilirviuia notre syn«palbiquc public. Qu'on oiïi;
le.s cntcnHtrc. On ne pounra guère s'asscorder, en
m jtmrs de carnaval, de récréation plus hon-
nèle et plus divertissante.

Beprésentatlon A la Providence
Les séances d<îhnéé>, dimanche et jeudi der-

"iers. pax les jeunes fiïlc9 du Pnttonoge Sainte-
Agnès, ont été dc vérilablés «iccès. Pendant trois
heures consécutives, les Jardinières de Trianon
(comédie (un I acte) et Kermoor (drame chrétien
en -t aicles) oot tterau 5e i«ûtté *»» -to cbaimle
et l'ont fait passer par les émotions les plus
diverses. Décors habilement brossés, riches cos-
tumes, féerie des couleurs, 'taux, dc iimière,
mouvements gracieus, tout étail exquis. .

Que cens ¦tpri veulienil (possew «n MgréalKe
*;irêwnidi u33ent & ce r'égal das ) -evs et du
c«ur, «jui. leur sera servi, pour les dernières fois,
demain dimanebe et mardi, 20 fée-ier, à 3 h.
«'• demie.

Institut des Hantes Elude*
Demain, dimanohe, à 6 h., allocution â la chapelle

fc «Mtttot/~
Lundi , 19 février, â 5 h. Vt, conférence avec pro-

tons, par M. le -D* Paul Girapijin. Sujet : 'A. de
v'3ng. L'évolution des tdées philosophiques,

.,; - '. ' ¦ r ' - - . . , -r:. , : . . r ' ;
< i i l K i  r( «t i -  l i t  l . ii n du i l i  r

Mtt!_gïç TalKence de toute ié f̂isiance ¦pen-
tUnt «xfle Vfiliodv d«- canutv£«!. H airtBàque de
Landwejir, dtf notre tille, -H 'a v»* veniMir/priiar
sei titnûbretis memlires «t '• ants de son ' trakll-
lionriel «dntert de ' camn-a!.' . Ce' dernier est-fixé
ii r «Icnutin «Samuiche, ' a,prè> tnjjtfi , - ;cuc - Char-
melles. ¦¦ :-

Quilles qu'a-ie;it «<é {<•* tfiffvjultrâ tfù'a ren-
ronîrért» lu ¦çsVvmrat'-Oii de ce <xnft.-e.-t en ixnison
tl» tl'ahwnoe de nombroui. nn*icii'n> n>our cause
de tnobft&ii&o-j ,-. ..VOtit 'tiiref*eur d.- S.t land-
wehr Dis Oh*oudrs vaiiftummen!. surmomtéra.

Au jyi)ogra'!mne riffurenf qiw&ftKrj gAifdei
aiuvres .¦sijgik'e* R«<. iaïej-oTbeW, Aliter, «te. »
nout .SOIKUCS. eaïuvaincm* -cpie, «wnuaie d'Iia-
Wtuile, le» amateurs de lionne muskpie se don-
neront IKOTiJneui irciîdez-vûtiiS aux "ClianiK'tte.s
\xAir r^fcutlir noa tLanJweliricns nt encoura-
ger leurs eJTctrtïs.

Coimine pour Soaw lex usaMVjty -de la Lftrï*-
welir. Centrée fivt Q'Jure pour ses membres ho-
noraires «fi ï).i:i.'irs ainwi mie ;x>ur la 'Jit«rni-s
d-e tri-bourg

Ponr les aveugles

Le soleil venait «le se lever, ourlant de clair
le profil aimé de nos Alpe.> fribourg«-oises. Aus-
sitôt, les vitres n»mboj,-crent, Ja neige se mit à
clinccJer cl mon cœur à chanter. Je lançai une
œillade de gavroche heureux à l'aslrc de gaieté -.
Outré de lant d'audace, il m'aveugla tle sa lu-
mière.

En ce Court instant de e«-cité, j'ose le dire ,
toute ma joie de vivre disparut , car, devant ni'-s
yeux fenrtés, je vis défiler le lamentable cor-
tège do ceux «pii ne voient plus où (jui n'ool
jamais vu. 11 y avait des vieillaKls ù barbe blan-
che, conduits par «le maigres caniches; de» ar-
tistes nux longues chevehire.s et qui dissimu-
laient pudiquement leur douleur derrière de
gros-ses lunettes noires ;' il y avait , mal habitués
encore à leur nui!, des soldat» qui, la démar-
che hésitante, tendaient les bras en nvant , pour
qu'on leur vin t  cn nide; il y avait enfin le»
BVCUgles de chez nous, «le pauvres enfants aux-
quels, ix foroe de dévouement <-t" d'amour ma-
ternels, d«s fentraes acftrtirnlilcs apprennent à
se faire, en tâtonnant , un chemin dans la vie.

Ces mêmes enfanls, nous les croisons parfois
dans nos rues ; ils passent , silencieux ct crain-
tifs, cn se tenant les uns aux autre». Nous leur
jetons alors un long regard ' dc 'pitié, ' et puis...
nous n 'y pen-sons plus !

Ali ! n'oubliez pas l*-s aveugles, vous, les pè-
res, vous, les mères, afin «pie Je malheur, épar-
gne les yctrx candides de vos petils !

N'oubliez pas les aveugles, vous qui avez des
être» aimés sur le front :

N'oublions pas les aveugles, nous tous qui
avons té grand bonheur de pouvoir cotrtenupler
en face le chaud soleil «hl bon Dieu !

Chers amis de Fribourg, j'en appelle à votre,
cceur, 1 ce brave «eur aïKpiel vous nous avez
accoutumés ix ne jamais <frappcr cn vain , «rt je
vous prie de vous rendre nombreux, demain ,
dimanche, nu concert que les ovcuglcs de' l'Ins-
titut du- Jura donne_ront à 5 h,, daus ln soEe dc
la Grenelle.

Vous y entendrez, outre la SocUHé de chant
de, la ville , toujours la première à donner
lexanple de da «iiarité, deux cantatrices fribour-
geoises : Mmo Meyer-Morard, dont la réputation
n'est plus â faire, ct M11» Ljdie Bnàhart, qui
nous revient de l'étranger après y avoir t<nniné
ses étudies de diant ; eXics seront accompagnées
au piano par l'excellent professeur M™ Lom-
briser.

- Puis les aveugles «tonneront quelques produc-
tions «ru'ils préparent depuis longtemps en vue
de ce comeert qui rompt délicieusement, paraît-
il , la monotonie dc leur vie sans lumière.

Vous verrez «pi'il cn ost parmi eux «pli possè-
dent de réels talents de musiciens.

'Allez donc encourager oes cJ«rs enfante par
votre sympatiu'e ct volre obole ; allez récom-
penser leurs longs cl pénibles efforts par vos
applaudissements, «pii amèneront un sourire
heureux sur tous ces petits visages, ct ce sou-
rire, soyez-en sûrs, vous" portera bonheur 1

M. C
Programme :

1. G. Angerer : Ha chanson. Ls Société de chant.
2. C. iChaminade : IM Morena , piano, 4 niains. Lcs
élèves de l'Institut. 3. C. Franck : Ija chanson da
vannier, chœur il deux voix. Les êlèvta de l'Institut.
4. Pugnam-Rreisler : Tempo di Hihitelto, vioiori et
piano. " Un élève de l'Institut. S. J.- Bovet : L«s
Noucttes. La chanson des campanules, chœurs d'en-
fants. Lcs élèmcs de 3'lnslitut C. P. J. Staub : La
Suisse. J. Vogt : Mon hameau. La Société de chant;
7. (Marcello ('1680-1739) : QaeHa fiaatma.- Listt • Les
irois Tziganes. Bizet : Séguedille de l'Opéra Carmen.
Afli» Lydie BrulJiarJ. 8. _Ed. _0ri.rg :'ylu printemps. Th.
Dubois : Poèmes virgiliens, S° 1, Les abeilles.- C. M.
vtm Weber : flondo brillant'. Vn élève de l'Institut.
a.'DupaTC : Elégie. Chopin t Chant funéraire. Lisit :
Enfant, si j'étais roi. Mae Meyer-tMorard. 10. C.
Attenhofer : Uh chant de mon pags. La Société de
chant.

An CœëlirenTcrcln
La soirée annuelle ' du Csecilienverein de

Fribourg, loujours si fréquentée, aura lieu de-
main soir, dès 8 heures", dans la grande salle de
là Banque de l'Etal. Lcs nombreux amis de
cetle excellente société se donneront rendez-voes
celle fois-ci encore tpour «lemftin dimanche, lls
jouiront d'une charmante réunion de" famille,
au -programme de Laquelle figurent des chœurs
de Sturm, de Paul Haas et de Angèrer, des
chansons d<« Sdnimaim pour .solo; Ltr Charité,
dc Faure, pour solo également , enfin les par-
tks de jeu habituelles.

l.a bienfaisance h UonUi ' i von
Avec la eo'Uàboràtloin des jtiternés français ,

les sociétés locales de Monlbovon , CéeitieMic et
Musique, donneront, â 2.heures dc l'après-midi
rt â 8 heures ''du soir, demain, dimanche et
mardi, un eonccrt-repn ĵentation . dans la
gronde salle de la localité. Le programme musi-

cal el Ih&tral est allrayant el vari<:. La recette
«era affectée û l'o-uwe des .rapatrié» fronçais
de "• Pribourg et à - iitn" soldats mobilisés.

— I— I ». . n ¦ ?IT-,
Son ealÊie» U'éparenc

La .«aisse' " d'Aparté «-1 de ; ipréh «le Pars-a-
gny a eu en -. I910?ttu cluiffre d'affaires -su-xi-
rîeur û'deux milKotà'-de A-_Mk-.s. St» dépolis à
terme scïèvenS ;'« .;367,28l' lr- ; o«-.». cocupUr*.
courants créanciers,•'¦̂ 372,509 fr. et ses dépols
d'étpiirgnc, â 187,601 - f r .

K a i'.i di'Jiribué aux sô Aairfts uxt «ibi-
«k-ude de 0 %.

Le fonds de rûsorvo «.".liualrc a reçu 4000
fnant»;'ié,fo«&t_tB^*Stene_)îi<irfa_l, 2000 Sr., '1
ifl a (lé. rflparfl A iionv«au 2I5C lr.

la fonds de- tintwes -pie.s a ÏHXtiirtdtti de son
colé dici suljsïie de 500 l'r. Enfin. P. a été af-
fecte une somme tic 3000 fr. pour iea «frais d ut«-
mltoûon du clmufrage û'î'égS*e «le ta psuroâiise.

Ces «liiiTras nHostôft Ta bonne marclie de
L'jnAtfuCion rt ttimoigoent des grand» sorŝ cev
qu'elle rend à ta contrée.

Conférence agricole
Demain, «limanelve, .18 térticr , i 2 h. K «le l'après-

midi, à l'auberge communale de cSeyraz, ceaiirence
de M. B- CoOiad. «het. de ieiviec du Département
dc l'agricullure, sur l'élevage du bétail bovin.

Foire «rixtiu ujcr
On nous écrit d'Jistaraj-cr :
iNotre foire «lé février a attiré dans nos «nurs une

affluence inaccoutumée. I.es tranxictioas ont «té
nombreuses. U- gros bétaU Vest vendu tri» ebor. On
cite le cas d'un .marchaml étranger qui, ayant acheté
deux pièces «le bétuil 4 l'entrée de la ville, les céda.
quelques instants après, sur le champ «ic foire, en
réalisant un bénéfice de 300 fr.

Un nomlire considérable de jrun rs porcs onl été
conduits sur le marché, ce qui entraîna un fléchisse-
ment assez sensible dans k-ur prix, depuis la der-
nière foire.

On a-compté sur le champ dc foire 130 tèles de
gros ibéïnil et 250 porcs.

SOCIÉTÉS DB FRIBOURQ
"'• - ¦  .- S' . : i -

Société de cliant de la Ville. — (Répétition urgente,
demain , dimanche, ik 11 -h. du maitin, à îa Grenette,
pour concert du aume jour , à 5 h.

Société «le ohant « La Mutuelle >. — ««'pétition,
cc soir, samedi. 17 février , à 8 b, Vt. i1 l'Orphelinat ,
ponr messe en chœur mixte, ix W \x. Y„ à Saint-
Nicolas, dimanche 18 lévrier.

« Caecilia », chœur mixte «le Saint-Jean. — De-
main , dimanche, à dO h.' 'A- du ma^in, répétition
urgente nu local.

.Orclc calhdlique. — (Demain , dimanche, 18 fé-
vrier , à 8 h. y ., dernière soirée (fiimiiière de la sai-
son pour les membres du Cercle, leurs famûlcs,
am» et connaissances. La Commission ose compter
sur une. nombreuse participation,

Société d'épargne « La Fourmi ». Grand'rue . 13
(Cercle sociale). — Loto et . soirée familière, diman-
che, 48 février, à 8 Y- lieures du-*oir .

Chœur mixte «le Sainl-Nicolas. — Cc soir, sa-
medi, à 9 h., répétition urgente et spéciale à la
Brasserie Peier, \tr i-tagc.

MEMENTO
De 2 à 5 heures, au Musée industriel, exposition

d'échantillons dei industries fribourgeoises.

Calendrier
DIMANCHE 18 FEVRIER

<Jt l \<!S  .-.i.f.__ i H i :
Dans l'ép'rtTe «le cc jour , l'apôtre saint Paul ex-

plique comment les dons les plus parfaits ne soat
xien sans la charité, que cette vertu est la voie la
plus excellente pour aller , sûrement à Dieu. La
charité ne finira jamais ; seule de toutes Jes vertas
elle demeurera «lans le ciel,

t U-sDt tO-FÉVRlSR
Saint BONIFACE, «'¦ v O q u e  de Lansanne

Services religieux de Fribourg
DIMANCHE 18 PfiVEIEE

Saint-Kle'oliM : ExpoaïtionditTrès Saint S*cre-
ment- dé» 0 )/i .li , — i 'ft  h., 6 h., »"* h. et 1 x.
m-sses basses. — 8 h., messe des enfants chantée,
instruction. 9 h., mess»' buse paroissiale, al'ocu.
tion par M. le chanoine Lsmer^nd. .- 10 b„ grand'-
messe. — 11 V, h., messe baas», allocation par M. le
chanoine Lamfrand. - 1 'X- h., yéprts dea enfants,
ainimlte honorable an Très Saint Sacrement. — 3 h.,
vêpres solrnnelles , allocution de clôture des Qoa-
rante-IIeures et de la Mission eucharistique, procts-
«ion , bénédiction da Très Saint Sucrcment. l.a i-ért!-
monie sera présidée par Sa Crandeur Mgr l'Evèqae.
— 6 »/« h., chapelet.

SalaWJoaa i 7 h. , messe basse, commonlop
générale du Patronage Sainte-Agnès. — 8 V» h.,
messe j des enfants arec instruction et chants. —
9 l f t  h., grand'messe, lecture du mandement de
carême. — t </> h , vêpres, chant dea Litanies do
la Sainte Viirge et bénédiction. — 6 'ft h., chapelet.

Collège i 6 h., 6 V> h., 7 h., 7 V> h., messes
basses, -fc S h., messo des étudiante. — 9 ' K h.,
messe des enfants, ciei-man. — 10 h., oflice parois-
sial, sermon. — 1 '/i h., vêpres des étudiants. —
2 V» h., vêpres paroissiales, j

.Vslte-Dame t « !i„ messe liasse. — S Ji h.,
messe chantée, «ermon allemand. — tO h., messe
di s enfants allemands, avec - chants, lecture du
mandement de carême, réunion dis membres de la
Congrégation Mariale , bénédiction da -Très Saint
Sacrement. — î h., vêpresi bénédiction , chapelet.

KK. PP. Coraoilern : Ô1 h., 6 '/« h.» 1 h.,
7 <r, h., £ h., messes basses. — 9 b., grand'messe. —
10 % b., service académique, messe basse, sermon
allemand. — S '/« !>•» vêpres et bénédiction. , ;

BB. PP. I apuclna : S h. '-", S h. 50, 6 h. 20 ,
meties basses. — 10 h., messe basse avee allocation
— -i h. da soir , assemblée dès Tertiaires dt langue
allemands. . . . ,

Per KJ ' l i i i i i i i u i
Domenica 18 t^bbraio, aile ore 3 pom. précis? , coâ

ferenza del R. P. Sales alla Villa Mis :ri .'orde.

Les futures opérations
JyOndrcs, 11 février.

•Dan» Je Times, te «oloael Rt.'pingloii esrp&inç
l'avis .que t'AZemagne s'a c&noentrer çruclmio.'-
meni totw tua «îTor*,.-» cl (oulcs «es rrcïoimMs'-sitr
f« front cçcùi:nizil, avaal «jue ixr Rossié «t! I'I ta-
Hc ¦jvui'K-icni" cnlajr.er une .sérieusa ri-pri:*» des
hosâilA]

Le oolonel RcpijîglaD «îstenc «lue Ces Ai'o-
tnaifi, .peuvent tfisîp«Wt*r ib» 1GO «liviskm^ sur le
Dront oocAlenlaè.

I *? «-ri.'xiui' rnîiaaire du Times envisage en-
core I'hj-polh><se d'un tfcbiaitjiircnsnt •&• forc-.-i
flîlieuiartibs en Ao x̂itm*. etUt̂ prfee <?r(-ctmiMC
par ôp-maréchal ven Schttf'endapf et çue ie
niun'ichfll lUnidenlitn-g «ot «cçxihjc de tenl̂ r, fûl-
ce en saoriEajrt une partie tic la 'fioSe Ué Iî it;
mor a__Bama_3de.

En ¦;«-.'¦¦.-: »:<ni do cette tlescen&l çxwslCa cn
Gr-wwie Brcîaigiae, Ee coSon,»! R^pâçlon iitomonl!
la feoroafiion d'une àolfcl? année -ttTritoriâc bri-
taraii-iue.

Le blocus sous-mar in
Madrid , 17 février.

L'Imparcial de Madrid public que. pai suite
du bltxus sous-marin, plus de 50,000 person-
nes qui vivaient du trafic maritime, dans IcS
prosioces «le Valence, d'Alicante et <lc .Miirci;-,
sont rt-dui!<s au cliômage.

Dans la s«ïile province de Murcie. V.-mipêche-
ment mis à l'exportation des fruits cause une.
perte «le 15 -millions.

Les torpllluges
Christiania, 11 février:

Wol f f .  — La Céçaiion dejîwâvcjîo ii L-Gradc.;;
a *<ÎÏ!gra.pKi<; au mini-âre dts affaires étran-
gères» «pie te vapeur Dalatala a. été coûté le
11 février au matin.

î."iVpiipa_î(e «at sauf. Uii hecoce ec'. mort ¦pUis
tard «Vépuisnnfnt.

LVsiuipage,- a,.,- .-, avoir p*isé 73 liranrïj ett
canots, a élé sauvé par le shooner llellen-Bcn-
zott el a débarqué, le 15 février , ù Qoeeustowu.

Ijondret , 17 . février .'
(Ilavas.) — I.c* v.vpeuiîi aorfaLs llotmoor "t

Aston «xit «jté cot£«_s.
Rome, 17 février,

(Stefani .) — Suivant i'Italia, te consiÇ «les
Etaiis-Lnis à llorac s'«>C (rendu jeutii à Œiïfci-
V«?cehia 'à Ja retiwjnirc «te> «lis nueriuS améri-
cains tlu Lynian Law. Ces marmii son! arrô-éc,
bier, vendicdi, à Il<»ic. Tous soini si-ns argent.
Le ccosuta; f:ra Tes fstiis Uo h«r voyage de TP-
lour en AiiuMque, «jui aura Qieu ¦prcs.'liair-.eiiion '
Oliéissant aux instructions reçues 'j.ar le> aulo-
ritts atnûiituisiR>. fies nvari.vs onl T<îfiryé «le «loa-
ner «les d«'<MCt> sur la '«ksteu':'Jon du navire.

Berlin, 17 février.
( W o l f f . )  — \J\ nouvclte d'sajït <pi«î Ce-«nCag-j

<hi ^.icic sué.îois Edoa a cti l'ueu en -vertu, -fc
t'ortlocuiam-e aiilemamle de jjirisc repose .sur une
erreur.

Les navires hôpitaux
Londres. 17 février.

Reuter. — Une remarque de l'agence Wolff
disait que le Foreign Office, dans son démenti
au* allégations a'Jcinàlidcs visant l'emploi illi-
cite tle bâtiments' hôpitaux, oe «lénie pas «pie
ceux-ci servcnt .au transport dc munitions et de
troupes. On fait remarquer que .la déclaration
de t'agenoe Wolff est erronée. Le coœmunapié
anglais du 1er février déclarait : « Le gouver-
nement anglais dément des phis ênergiquement
que les navires-hôpitaux anglais aient été em-
ployés au transport de munitions çt de troupes
ou «i quoi «jue soit contrairement aux stipula-
tions de la convention de La llaye. »¦

L'emprunt anglais
Londres, 17 février.

Reuter. — Le dernier jour de souscription à
l'emprunt anglais a cte fnarqué par des scènes
extraordinaires dc témoignage de la ferveur pa-
triotique soulevée par l'emprunt ct fortement
accrue, par la dernière menace allemande ds
guerre sous-mnrîne à outranc*. Les banques el
sas bureaux de poste, très otjoipés pendtuit toute
la semaine déjà, ont été, vendredi; alisolttmcnt
débordés. Même avant l'ouverture des postes,
fixée ù 9 heures, unc foule immense faisait
queue dans la ruc, canalisée p.ir les agents ae
police. 'La Cité a <_ii"i .subir une véritable inva-
sion de l'est de Londres, où viv«>nt ies popula-
tions laborieuses. Lcs pcli!«_s coupures ont étj
achetées «les plus libéralement par lea ctisscs
moins fortunées , des plus désireuses de coopé-
rer à l'emprunt , et,, en de nombreux endroits,
ln provision de ces petites coupures fut très vite
épuisée. Afin <te résoudre la difficulté, l'instruc-
tion a été téléphonée à midi à Jous les bureau c
de poste que des reçus provisoires soient déli-
vrés avec promesse d'un reçu définilif porlant
la dalo du 16 février.

Projet anglais ajourné
Londres, 17 février.

Havas. — A &.» tsuiie du ivïarcl du» «légocia-
t=«ns avoc les pays ncislrts «S aiiucs ct avec îw
otiéonk>.- reiiJivffliiein S la raslriction dos im-
portations, la détCaration «le M. ' L&oytkGeorgc
[uinontA; potir Cundi a >é;é aij«>csïiéc.

Allemagne et Espagne
Màdrfd , 11 février.

(Havas.) — I/aanbaNsadcur d'iliksiKi^ic a en
un (entretien ttvtfc (o ministre des âffaiaes éirxn-
Rèrcs. . .

L'Intervention au Pape
' ' ¦¦ ¦¦'- Turin, 17 février.

De .Rome au itfonirnfo :
Jf.' l'abbé" Gnslave Bossus; «mrê dé Vaux, prés

de Laon (Aisne), «juî aidait titô' Interne «fams la
fOrt<'ress«i dç D'Oi,.»- été transféré dan» Iqs pri-
sons de-Cas«*l;! ft la -suito de-finteWenliôn-dû

l'ape, inlervenlion «pii -avni', -élé solïieitée par
l'êvêque «le SoUsons.

A Cassfl, l'aU>é Bossus. ix'ul célébrer Ta
messe.

Le duc des Abruzzes
' Tiirin; t" février.

Ln duc de.s Al_T.17.zes, «jui vien-t <!«.' se «lémeltre
<k sas foncUous de. coinmarviatll «m chef «le-ta
Colle, eit anrivé à Turin,

Conféryico socialiste
Milan, 17 février.

De Paris au Corriere délia Sera : -
•l.«s socialiste* diKidents italiens seront admii

à parlicip«-r à la conférence socialiste des pays
de lXnlcnte, c««voquée à l'aris pour les 15. Id
rt 17 mars, par le» sections françaises de l'hi-
fer nationale.

La Belgique et ie Pape
llonie, 17 février.

Mgr Heylen, «ivftque «te Namur, a adreissë nu
Souvirâ i Pontife «rae ' toife-hante retlr,'.' pour
rem«»*:ior Benoit XV «k- «m {f.-nén-ux don «J-.1
10,000 fr. pour .'c, Ixc-oUv, du diocirse.

SUISSE
L'avènement de Charles 1er et la 8ulue

Berne, 17 évrier.
La délégation austro-hongroisê ui vient «iffi-

ciellement notifier ou Conseil fédéral lravèn-.'-
inent au trône de l'empereur el rot Charl-cî, esl
arrivée hier soir , vendredi, à IJtrr.c. .Elle «est
ilescendue à l'hôtel BemeÂôf.'

Mgr Bacciarini
. Lugc.io. 17 février.

Mgr Bàjdçianiù.o Siôl. «»• nniiii . ^aim«dî, sa
>rle à Ja muisvipaiUé de ,l.u*ano.

Etat civil de la ville àe rhboatfl
naissances

13 février. — Hambert , Pierre, tiK tie Henri , em-
ployé postal, de Courtion , et de Kogénle. née-Progin ,
Impasse des Rosiers , il9.

15 f/vrier. — Neuhaus. -Henri, ifils de -Pelit, agri-
culteur, d'Obersetirot, et «le iAnne,-nre Auderset, rue
d'or, 9G. •

Décéj
10. février. — Fric, , Catherine, fine d'A'oys . cûî-i

sinière. «te Triengen (I.uceraei, "ô ans, Varis.
Sallin, Germaine, tille de Modeste, de Villaz-Saint-

Pierre. 2 ans. Vignettaz, 5.
Challamel née Meyer, Pauline, épouse de Victor,

de Frihourg, 72 -ans, Graad' rue, 67.

Marché da Fribourg

Prix du rairclvc da samedi 17 lévrier ;
Œufs, 2-3 pour GO centime*. Pommes de terre ,

les 5 litres . 85 cent. Clioui, iCpicce. .lô-jp^çyn!."
Choux-Ceurs, la (pièce, 40-70 cent. Carottes, lés 2 3i-
llô, -10-50 cent. Poireau, Ja boite, -10-13 cent. Chico-
rée, la tête, 20-33 oeaî. Oignons, le paquet. 25-30
centimes. Raves , le paquet , 13-33 cent. Salsifis 'Scor-
sonères), la hotte, -10-50 cent. Choucroute, l'assiette.
20-25 cent. Carottes rouges, l'assiette. £0-23 cent.
Kulabaga, la pièce : 10-30 cent. iCbout de Bruxelles,
les 2 litres . 50-00 cent. P<vn«ncs les 5 litres, 80 cent,
â 1 tr. 20. Poires, les 2 lilres. 60-90 cent. Citrons,
la pièce, 5 cenl. Oranges, la pièce, 3-10 cent. Man-
darines, la pièce, 5 ceitt. Noix, le litre, 30-40 cent.
Châtaignes, Je litre,. 60-80 oentimès.

SULEBUB *afîTÉ020L0Qïstns
T»*ataaa fla 'pjîbesij "
Du c. — r.-.-r.tr
-- TJJlOUiTKfc

év. I t t )  IJ!->3 U} »51 16) 171 F,

rsSBXOMSTKS.'O,'
'•». - | tl |  lil  15 i l*; t i 16! 171. F«ï

8 h. m. i-16— ï > —  7i— s,—tj - t s  —< 8 b. m.
1 h. s. !—7; * tl—t;-s>—7j- t ¦ i i. t
8 h. a. ;—3 lj o -'—î '- î i—ti  t 8 h. ».

•lEaPS PE0B.UBLE
(jkù U Sulase orii '.c.t;;¦ ii-r,

ixirù:!. 17 février , Trxidi.
Ciel nuageux. Vent du sud-ouett La tem-

pôraturc va monter.



La tunllle da Monsieur Joseph
Débieux. t Cbltonjuya. remeroie
b'en vivement le* au'orltés et ha
nombreniea peraonnfs qui loi onl
témoigné tant da sympathie à
l'oscaaion da son grand denil.

Pharmacie d mm
DIMANCHE 18 KÊVIUKR

et service de '-iit dé* ie sa nie*!
17 février, à 9 beores du soir,
jusqu'au samet! 2* février,
4 8 heures 9g soir.

l-liarux.de LAIT,
Place de Sainl-A'icoUs.

AGENTS
ilrci>oil(* dans les principales
villes du can'on de Priboarg, par
Société suisse. —A flaire lucrative
pour personne» intelligentes et
aotivra. — Korire sons B 11027 X
i l'ublteii.-,. -. _S. A., C»«èce.

OM UE -M A M U K

on bon domestique
tachant traire et lauohsr. BODS
gages à personne de confiance.

Korire 4 Ernest Cbapput» ,
jarde foreilier . 4 Caaraeaa,
iir-CoMoniT (oant- de Vaud).

OB demande pour le 1" mars

DN GARÇON
libéré des écoles, pour aider an
magasin. P 9lb P UTO

ë'sdreaser chez KlKESi.li-
.¦i.ii'UïAi.i, rue de Romont.

Chevaf d'officier
Commandant de Comp. de la

f »  DVmion (TO kg., bon «av»-
lien ilnœsnilc |. -.:i- lonl de
suite, an i-lii-ml (te selle de
confianee, »ûr dana le terrain.

OU- .-s som cb'tllre S 197 Y b
l' uhlicitas S.  A . . Soleure.

A- LOUER
Gwid'ftue, 3S

un bureau
meublé o a non, comprenant deux
pièces" aa soleil . Pourrait aussi
convenir eomme logement.

S'adresser a ladite unliuii,
re* de-elmus_ .ee. 1011

Vin fit bouteilles
GRAND CHOIX

de boute i l les  de «in blanc
et spécialement de rouge

I« cru
¦ooi i. vendre enauite de la liqui-
dation de l'Hôtel Moderne.

S'adresser su financier dc
Café Moderae, ft Bolle.

Basque Commerciale d Agricole, Fribourg
•EL TJUJDR'Y dfc Ote

Noos, payons en eompte eoaruit 4 %
Par fcomj tx aix moit, sa porteur , intirétt J U I  o/ I',,

payable» a l'auanp* w '* 7o
Par obligation* à 1 oa S ans 5 %

( ¦ '¦ ' ' '¦ ~**~mmo âim^* âmmmaaamjmmm.ma«m *~*mmta**mmaa*a~~a âmm

Café Beau-Site
Dimancho 18 février, de 2 % h. i 7 heures

CONCERT
par l'Oroh estre ïvXot lingot*

ENTRÉE L1BEE

Grande vente de bétail
Poar canse de eetsation de bail , le roosiigné exposera en venle

par voie d'enchère» publiques f mdl 1" mars, des midi précit
ilsvaot son domicile, en l'ii)-•<>£¦-_*Ualeui , tout tou bétail ,
comprenant :

1 taureaux piimés , 2 boeufs, dont I d' attelage et 1 ponr la bouohe-
rie, 16 vache» portantes on liaithes vélcea, lî génitsea de S 4 2  X ans
en oartie portantes, 10 géniwes de t an et 3 veaax de l'année.

'l'ont ce bétail , de race pie-rouge, est dj  monts ̂ ae et en partie
ptimé. — Conditions fsïorables de paiement.
1024-2S5 ' L'exposant : jean m'MOl'I.IV.

Voyagcar actif
Tisitsnt ma^a«ina 

et hôtels et
poarant s adjoindre la vente 4 la
commiaeion de- - e u m a r i a  et
«¦¦rare de eafé de qualité
.- ",l;, -?n-cre «et «Iroin adfc  poar
le r ao ton  de Ff Ihoorf.

Ecrire soas I" IOi.o> 1. 4 Pu-
blicitas , .*>'. A , Lausanne.

EBENISTES
demandée. — fabrique de
meub'ee Max Kopp, Vevey,

DNE JEUBE FILLE
demaade plaee eomme ap-
prenti» couturière.

S' tvkat s -x son» chiffrée P 879 F
i Publicilat S. A. , Pribourg.

A vendre 400 t SCO nulntaox de

Mi si rsgaii
Offre» SQîIS P 890 F i Publi-

Citai S. A., Fribourg.

A louer, 4 Villsn-sur-GUne

2 logements
île 1 chambres, lumière électri-
que, situés i proximité de la
Îare Eventuellement oo veff-

tsUla toa 'iKi n.
S'adresser » H. Raesbler,

Hôtel du Çliaiseur , Friftoorg.

ON DEMANDE
¦i-.:. ¦*¦ Mi 1 Ôtel -.

Ooe fille robnste i>our aider la
eniainlére, salaire, 4U lr. ;

One fille de csiiine, aalalre,
SO lr. »<H3

8'adresser son» P :î0i B 4 Pu-
blicitas S. A- , Bullt.

Fille de cubioe
est demandée A

l'HOTEL UNION,
Bulle.

Pianos
en tous genres et tous prix.

Choix immense
Vente , location, échange
Accordages. Réparations

Facilité cl 3 payement

F.Papp éEnnemoser
KERIYi:

54,6tud'Ra».'îtfyiM»1553
Maison (fe confiance

llEPBfi.'EXrANT :

Walter WASER
erand'Rae, Mnl le

A VENDRE
l ehar à root neol 16", I pttit

earoion neol, t ehar de marché 4
-: ressorts cents et I break neuf ;
le toat d'ane construction irré-
prochable et a boa compte, chez
E. S oiy u a, -.. -. .x : . - ¦: i l . t ï'rl-
t, „ tu.-;. 1' i<C F 611

Schœffer frères
Pribourg, Varia, 39

Outillage central
Installations sanitaires

La Boncbeiia 
^nrCbeïaline ^55b>,

PIDOUX , Lausanne
— Téléphone N» 33.05 —

aohôte les chevaux aux cooditiooi
les plos élevées, on ceux abattu
par snite d'accident. 5793

ON DEMANDE
uue sommelière

de toate confiance.
H' n-lri n e r  A l'HOtel de la

Lande, Braaana ita i -.t . Vaud).

Pour la Salue oentrale
OS DBHAHOB

une jeune fllle
de tonte honnêteté, poor le mé-
nage et aider dans on petit com-
meroe. — Ojcasion d'apprendre
l'al.emand.

Adosser ollres «cas chiflres
A l O O l L i  i Publteitia S. A-,
Lucerne. 908 ¦

IM OBERSTEG 4 Co
Génère, Zurioh, BAUE, 8t-Gall, Chiasso

JtlARSEIIifcE, Boulevard Maritime, 20
BOBINE AUX, Allées de Chartres, 5 bis

Se recommandent pour tous transports do ou via
MARSEILLE, BORDEAUX , CETTE, LE HAVRE , GÊNES

Servie» spécial :

Angleterre-Bordeaux-Suisse

j  Pour se dâivrer uc ce boulet.» B
D ...le plus sûr et le meilleur moyen est de boire H
S it chaque repas de l'eau minéralisée avec des B

I LITHINÉS du Dr GUSTIN I
H Vous vou» guérirez toujours rapidement des m
1 affections provoquées par l'acide urique ; g|
| rhumatismes aigus ou chroniques, BH

H goutte, gravelle, calculs, coliques H
I né phrétiques ou hépatiques, maladies H
I du foie, de la vessie, de l'estomac, «te. RS

En -«ente : Pharmacie BoargUneeM et Ooltran, Fr. 1.75 la toile
AR'iit Rt'aéral pour 1» Suisse : Reaé Rarberst , 15. rue Dassler,

Oenive. ¦:¦_;_; . .- . Pil0293>: 1029

l uisS
P«T MOUSSE D'ISLANDE

guérissent radicalement tous
Rhumes , toux, enrouements et bronchites :

En veote chet MM. Boichung, nie des Bouchers ; Lapp, i
pharmsoien ; Eigenmann-Chatton , denréee colonjjjes ; Bourg. I

; «tnechl iJ- Gottrati , pharmaciens. 69J

Louis  BINZ, confiseur
| Stalden, 133, et succursale Neuveville, 88

Télépluma 4.63 j
vwwwinwvuwvw/wuvtAAfwvwniwnAnwwuwwiutwt1

<Auz <§harmettes
Dimanche 18 levier , dès 3 y2 heures du soii

CONCERT
DONNÉ PAB L'A

Musique de LANDWEHR
Direction : G. CANIVEZ, prof.

ENTRÉE : .'S CENTIME-?
Entrée gratuite pour Misalinrs lea membres honoraire* et pateili

: usai que poar Me»ienn les Internes. 1017

)̂K»(^^¥^^^^^>Kii(^^^X)l()(( )̂!

 ̂ Modes i
¥ —v— 3»
| M"" B^ UJLD»Y *
Ni ~-l, rue tlo Romont, 1er ctKgO > ';
N  ̂ Téléphone 289 \k

IU (Ehùptaux mi-saison |
.* . — ^
j-;^ A 

Is même adresse, on deoianilo nn" apprentie on yf,
.-'. jjone rassojettie. P 900 F 1018 \L

^^^^^^^»){(» )̂^^^^¥^agx»

Àicliir liliiù h màiioi liturn
— FRIBOURG —

Nous engageoni encore pour tout ûs suite des ouvrière )
de la ville pour notre atelier.

S'inscrire au Bureau , Café des Grand'Places.
¦MHMn__BHnaa_a____HmHBnaBB

Nous sommes acheteurs de plateaux et planches de
hBtre et do tout autre essence de bols dur.

Nous cherchons également plusieurs TOIWS A
BOIS. H306B 1022

Adresser oiïres : « Grnyéria ». 15UI ,UÙ

Un ls isil is Uutii \ l'unii
L» Commission fédé'ale fonctionnera mt. -r.viii 21 février,

k H heuret , ¦¦ Moarett à 10 heures, h hm Boehe t à 13 i.c a r t s ,
k B o « t i l 2 X  li:,STrUM»r«. **» -«*¦

Les intéreeié» peavent s'inscrire auprès de MM. V.; Rudsz, sc
Mouret; Alph. Maradui, A Potit-la-Ville ; E. Hombert , A Rosé, ei
A. Folly, p'n> te.' s->;_ - , A friboarg, qai donoeront tons I ta renseigne-
ments nécessaires. P 803 F 1020

ms CAS »E ofecÈs
adreisez-voiu aax

Pompes funèbres générales
Rcssemnaiief , Genton , GbeTBllu (S. L)

Béat CORBOUD,npréMnUnt
Friboarg:

Afs^uln tt burtaux : TUI da Lauianne, 66
Fibrlant sptebil* de Orand ehoii ds

CEROUEIL.8 OOURONNES
TéUnbo»e

Siègo social : LAUSANNE 

SALLE DE LA GRENETTE
Dimanche 18 février, à 6 heures du toir

COHfiXHT
DONNE AU PROFIT

do l'Institut des jeunes ;i veuilles du Jura
aveo le bienveillant eoneonrs de 11— Yie j  t r-Mor»rd, de ¦"* I . j t U r .
l t i i i lUmn , ds la Soelété de cliaul  de la ville et des eniV.uta
«e l ' I i i s t t tn* .

J'RIX DÇS PL40KS : Réservées , 3 fr. ; Premières, J fr. ; Secon-
des, t f r . — Location an mags«in de moslqne de M. vo» d - r  Weid,
me de Lansanne, et • l'entrée ds ls salle. 1025

**e«e+*e+4+++***#«*#e«*ee+[CALORIE!
> CHAUFFAGE CENTRAL ?
tFBIBOÏÏBO, Grand'Fontaine , 2 4 A I
y TÉLÉPHONE 1,44 ?
[eeeeeeeeeee »«.»»??•? eeeeeee

VENTE DE BOIS
*p>&t IfiâftlL 0n ven<lra *ux «nchères pu-
(^^^^^^  ̂ biiques, dans la forêt des Entre-

«iîfM^^^^^^^ prises 
électriques 

frlhoureooises ,
'̂ ^̂ ^̂ ^̂ Ê  ̂à VéToUeté, .S t ïuû iZ 'Z fe-

ÎOO stères de lu'-tre ,
300O fagots,
H billes acacia.

Rendez-vous tles miseurs à i ) ,i heure, à la Scierie de
PéroIlOS. ' '

;!
" ' P86 1F 1005

tt lO-RLOQEôINNOViqTION
4 an» de garantie -10 moia de crédit

8 jour, & l' i - s ia i

PENDULE-TABLEAU

t«l«cier libictadun ivoire, centre doi<.

Mudunt 15 jours, «vec sonnerie de

Arec mouvem. sonnant Ua quarts,

«Uon reni, - . - .  - 3 ton, cathédrale

1 ¦ . . .-- , .ox ¦¦'¦nlim de notre aytUn,

E X A C T E !  ËL É O A N T E I  NoŒbreo»e. MtfU ét ItLdulWls.
A. MATTHEÏ -JAQUET , Fabrique kmiiw, h Chaux-de-Fonds

Ual«>D île cooO_,,,e« el ia •Mile monn» — Fondée en 1S43I* Breinl^ d̂» «pasre en SMIMO . - loojoor» hrtlte. )_uiala à̂lee .; pmai aj m culop,.. ̂ n, M („„„. -. n̂ ,M. d. srairs•. itnA, « biioeie™ .A^
mi l«eu*te< *l «eiv.o* <ipro«.,tM. lndlq.j'r H s«m Hy journ.l.

A. VENDRE
dans le oanton dc Genève, DD nng^iifiqae domaine i • 72 yc-c -...

A T«n4re en fe louer  en Savoie, * 1 henre do Oenève, c
domvne ds 10 poses. P 8S5 F 670 254

S'adrcfs. -r i 1* i!antjne E. DbDBT éb C•, i Frlt.i.ns,:-

Pour paraître en f écrier :
Htrmanu SÏEGEMAHH

fieschichte des Kriegcs
I Bsad. Cs. 30 Uigon stsrk. Mi« 5 fsrbigen.

Kri-nksrlen.
Gelitlfit Fr. 13.35. Uebanden Fr. 10415

(4 dédaire la diftirens* dn cbsoge)
On reçoit les oinmsndes dès aoionrd 'hnl k Is librairie

Ëdwiu 'FR^Ke RTER, Lausanne
(Jrand Cbêne. 13

VIEUX DENTIERS
Il voos voulez recevoir les plus hauts prix, envoyez vos vlew

bijoux or. argent et platine i H. vnl l l  e-flahll , Be*eh*l«I, ac lie -
teut et fondent antotl*> qni voos en enverr» U contre ^»t6M p»i
utoni dn sourie». • P 8S8 K 10J1

*éj

EU MU
enlève toutes les impuretés de
la peau, elle remplace fards et
poudres, supprime le feu du
vasoir et rend une fraîcheur
naturelle. 1004

MT Aslrcssen-ioun ilnetCMSIt «u t'ubrlenui

WONTRE MUSETTE
6 vu dt gtrartllo — Infaillible — Elégant» — 80IM,

,-~JI^-, Anore tS rnbis, forte boite »rto
8 liurs /r ^Ŝ  **•/»« «onlrùlé, snperbe décor.

• €w A TBBIIB:F P.«5̂
¦•.— .. ^•fcfcî®*'"  ̂ Acompte , rr. 5.—. Par mois. rr. R .

*"*" ^i At» oomptsnt : rr. «1.50

.-Ŝ SVVŜ NK. Detn»ndei , grat» ,
X^S-^TTûTrt^vV franco, le nonveau cw,

/ ¦'rr '̂ ' ''rr '/ ir-iç L̂ lognollloswé des montra
/'^ '̂^^M^^iJr^^. ' ' MUSETTE •
È^^'̂rJpl i V̂^C X̂  ̂ UX MUÏI t»Jnlt«iu.

mÊ^^m Gnj-MerUE
^̂ S '̂iV^^A^-»̂ » * Wfiîu lutUt i

^lœ^i / U CHADX-DE-POSI- î
^^^-̂ / 

ï-sr&
ÉSSBr M«I»on BUlS^T

Représentations théâtrales
PAR LES JEUNES FILLES DE GRQLLF.I

lans la grande salle da Buffet âe la Qa>
Jeudi 15 février , â 2 beuret

Dimanche 18 février , à 3 heure* et A 8 heuret
Mardi 20 février , à 3 b. et à 8 heuret

Catherine n, impératrice de Russie
Drame en 2 «eles

„A M E U N I È R E  DU M O U L I N - J O l
Optrttto en 2 aotet

DÉCORS HEOM / • -
Caataïaaaa de IslSilton t i w t r n t .  OetttT*

PRIX DES PLACE8 : !'••. 1 fr. 50| H.»»,,* tt.

paaoB̂ asaaa^asaa î̂Amoubiemont
§ Ebénisterie ===== Réparations |

Th. 8TBUB
Rit dn Pire Girard , 10, vis-à-vis de l'Orphelinat

Domicile : Route R i u v e, 103
FRIBOURG l

| TROUSSEAUX COMPLETS
g Grand choix de meubles en toas genres

£38" au prix les plus ré itiits TBîfl
1 Vente directe aux prix de Tabrlcatlan \ Js Sans Intermédiaires i

P BV Domaocli _; mon c-at._iloauo Illustré 113 I

l^ f̂fl êsagiBBiE^ îg îmi

L'atelier de ressemelage
t. Z E I S L E R , Rue de l 'Hôpi ta l , 23, FRIBOURG

«e reeomm&ndo poar toal trarail de chanisiiree. — Spéciili't
reeeemclage eousa main et pièce» ir.viiibles. — Llvr*l>i>u liA
rapKe. — Bonoea tslonnettea, aemellea moLilea, eirag« (t grana
poor oharaaaures en magaiin. p %J6 F î»s

****«#«««$«««*««»4i«««

î AMEUBLEMENT - LITERIE \
* F. BOPP, tapissier-décorateur< ¦¦-* 

^J Rue du Tir-,
^
8, FRIBOURG «

F Plusieuri ehambres à coucher do 370,' 456,' 580, î
W 800 fr. — Salle àa manger depuis 320 fr. — Meubles *
•Jjt en sapin et en bois dur en tous genre*. y
¦0 Grand choix de divani en moquette f
a ù̂L N.-B. — Toutea mea lit*riea sont eneore cOQfeotioniiéea .'..-.ï aveo da bon conul ml-fil joa^à l'épuiaement do eioék.

Vente juridi que de mobilier
Kar*l so révrier, * 11 heures du jour , devant l'Ilôlel *'j

/// Bois à Rotooui, l'office dea laillitea de la Oiâne fera Ten*«
aux enehèrea psbliqoes le mobilier apparie-iar t i la masse en failli"
d'Al phonae Jaqntt , ai-voir :«1 plaoo bbiiqni à l'état oral, i •¦;¦- - ' > ¦ "
ea»e, ï tablea de jardin »v< c 4 ehaiaea S laoii*ra . 1 »»imrt>* B
oaienailea de cni<ine , 6 lit» cempleta, dta lablre de nmt. lav>le<.
table*, chalae», slacea, tableaux, rideaux ei quantité d'aetna objif i
trop long 4 dciailer. POj l F lOlii

Komont, le 1 g février 1917.
Le pré posé : Alex. ATEB.

HJB44^:ASPâSTÂ'-
i-CvT '^ Yr/^N ^- P R O D U I T  s u i s s e
r^X K T\LÏ_/ I ''oar co»server °n '«'ut frai»'taaio.

¦ -V-T~?>t-j~p~^ T-- --. "•°.«,*e" *¦ Borax « ASP*»'* »
Tf• /A~^ j ) ~A~~ \ * l'ean que vou» u>i  is,-,: poar i» io I'tie ,
_̂L / >-̂ 7 ' y  et le bain Trèa utile dana les m'1"'"»'"

fĉ Jv, i NJ ; /\—"&ff îsomtoe poudre de letaivepour le 1»8*
76 v \ / * i 1 " S blanc et pour amidonner. '0e5
\ V '* il— ' < A S PAS! A » n. A.

1 . ' 3»T«ia»rI»i:P»rfamarl»,wiat>rlhô .

ÉCOLE DE CHAUFFEURS
I,i,nia Lavaaeby, SO, av. Bergièree, Lmontanee,

La seule digne de ce nom I» «en"
^

-'Tvl^Jrv pouvant garantir un apprentis*»^
î 5^L_ ŷ ' '"aimenl ooœplut. Ploaieu» eentoiiW
l̂âsîiSïr (r-1' obaufleura placéa pnr  no» aowfi

V 3 i»')' dont noua avons 4 dispositiori I"'"'-"
H >J\ F renées. Ktude totale de raàiomnbiH.

^4J^Vfe>»w-__ conduite, entretien et.répa'a'ion» fB

<\WJ***w Kr^l!k 3 aenxainea. Tout 1* monte P*j".
^_n___à_M_ft__i_!_ë__@'tfJfO. doit savoir conduire , soi: pour '" 'i-' -
¦ï, rr c- '-i - ': ':r, -': f \j - '»= m 'I i r r o a  pour aeliuter W v?'iïjv
«Siitniiî isK^ Demandez prospectus gratuit. 

$«¦ 
•"r*

rerrrr -,r ¦̂ .̂ Ŝ SÉJfcli-,-.-, ' . ?"


